
Joyeuse Saint-Valentin à …

…à maman et papa  
de Alexis Morin   

…à maman 
de Derek Logan 

… à toutes les dames du comté 
de Chauveau de Gérard Deltell 

…à ma blonde et mes enfants  
de Marc Giroux 

…à toute ma clientèle  
de Caroline Gauthier 

… à toutes mes amies 
de Ève-Marie Lachance 

…à ma famille et mes amis 
de Joséanne Gaudreau 

…à mes amours Guy et Malik 
de Marie-Andrée Linteau 

…à maman  
de Charles Villeneuve 

…à toi mon cœur 
de France Blouin 

…à grand-maman Madeleine 
de Léa Brousseau  

…à mes parents Michel et Julie 
de Milane Carrier 

…à Denis et Gabriel  
de Danielle Déry 

… à mon frère Mathieu 
de Francis Beauséjour 

…à toutes les femmes de ma vie 
de Louis-Georges Jalbert  

…à Gregory et Anthony 
de Suzanne Longval 

…à mes parents et amis  
de David-Alexandre Messier 

…à tous les citoyens de Stoneham 
de François Du Sablon 

…à ma famille, mon chien et mes 
amis de Madeleine Prudhommeaux  

…à tous les Lac-Beauportois 
de Valérie Grenier 
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Je recherche
Stoneham
Lac-Delage
Cottage récent, 
3 chambres, aire ouverte

Je recherche
Bord de lac
Lac Morin
Lac Tourbillon
Lac Bleu

Je recherche
Secteur de la Vallée
3 chambres
Foyer
Intimité
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LE SAMEDI 12 MARS 2011  

DE MIDI À MINUIT
dévalez les pentes de la 

Station touristique Stoneham  

pour les enfants atteints de cancer  !

CAP 

À découvrir p. 30
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Alors que Québec a présenté un solde 
(individus entrants/sortants) de -299 
durant l’année 2010, La Jacques-Cartier 
a affiché le meilleur bilan de la région de 
la Capitale nationale (1 436). La grande 
région continue d’afficher un bilan fort 
positif (2 172) et le dynamisme de la Ville 
de Québec y est assurément pour beau-
coup. Toutefois, ce décroissement de la 
population dans la Vieille-Capitale soulève 
quelques tendances non négligeables. Loin 
de se comparer à la situation à Montréal, 
alors que plus de 20 000 Québécois quit-
tent la métropole chaque année, le bilan 
de la Ville de Québec est tout de même 
le pire des dix dernières années. Même 
si le maire avait insisté sur l’importance 
d’attirer de jeunes familles, tout semble 
indiquer que ce soit exactement ce type 
d’individus qui délaisse la Vieille-Capitale, 

pour s’implanter en périphérie. Pour le 
groupe d’âge 25-44 ans, Québec présente 
un solde de -1 292 comparativement à 850 
pour notre MRC (60  % du solde global). 
Cette tendance ne date pas d’hier, mais les 
efforts de l’administration Labeaume pour 
la ralentir ne semblent pas rejoindre les 
jeunes familles. Québec, n’attire pas plus, 
ni moins. C’est la population sortante qui 
ne décroit pas. 

« Les chiffres de la Ville de Québec me 
surprennent, j’étais certain qu’elle était 
en pleine progression. Mais je ne suis pas 
surpris de constater que des gens veuillent 
sortir du centre-ville pour avoir de plus 
grands terrains. On ne pourra jamais bri-
mer la liberté de choix des familles. Si on 
restreint ce libre choix en stoppant le déve-
loppement, ils vont toujours pouvoir aller 

ailleurs », a affirmé Michel Beaulieu, maire 
de Lac-Beauport. Ces résultats démon-
trent hors de tout doute qu’il existe deux 
clientèles. M. Labeaume lit les chiffres 
comme moi, j’espère seulement qu’on sera 
en mesure de comprendre que la liberté de 
choix, c’est gagnant pour tous », ajoute-t-il. 

«  Je pense que M. Labeaume a réalisé 
que son profit, c’est la grande région de 
Québec. On arrive en complémentarité 
pour le centre-ville. Ce ne sont pas des ges-
tes de contrainte qui permettront de frei-
ner le développement en banlieue, le libre 
choix demeurera », a pour sa part indiqué 
Robert Miller, maire de Stoneham.

La directrice générale de la MRC de la 
Jacques-Cartier, Francine Breton, n’est pas 
étonnée par les données de l’ISQ. « C’est 
une tendance qui se maintient depuis 
plusieurs années pour notre MRC. Il faut 
respecter ce besoin de la population d’être 
à la recherche de grands espaces. On 
pose des gestes pour attirer, mais ce sont 

les citoyens qui font leurs propres choix 
en bout de ligne. La communauté métro-
politaine de Québec permet ce travail de 
concertation entre Québec et les MRC. 
C’est en collaborant qu’on peut tirer profit 
du dynamisme du territoire ». 

Le terme collaboration est revenu très 
souvent dans les conversations avec M. 
Beaulieu, M. Miller et Mme Breton. Si les 
trois ne se disent pas amers envers la Ville 
après la saga des bassins versants, il semble 
évident que la cavale de M. Labeaume pour 
protéger l’eau potable n’aura pas alimenté 
un climat très enchanteur entre la Ville et 
la MRC. 

Les données obtenues par l’Institut de la statistique du Québec (ISQ) démon-
trent que la MRC de La Jacques-Cartier suscite plus que jamais la convoitise 
des jeunes familles. Tout ça, même si la Vieille-Capitale semble engagée dans 
une sérieuse opération de séduction massive.

L’appel de la Jacques Cartier

Bilan migratoire 2010 : 
La MRC éclipse Québec

Jean–Nicolas Blanchet

j n@lesed i t ionspr ime.ca
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Issue du monde du marketing et de la 
gestion, Kim Marchessault rêve depuis 
longtemps d’avoir sa propre entreprise. « Le 
but était de trouver un produit en lequel 
je croyais et simultanément je magasinais 
pour mon jeune garçon. J’ai découvert que 
les écoles Vision offraient des franchises 
et j’aimais bien le concept. Ma langue pre-
mière étant l’anglais je croyais beaucoup 
en l’immersion. Ils misaient également sur 
le sport et je trouvais ça important. Je sais 
ce que c’est de magasiner un endroit pour 
nos enfants, c’est plein partout et quand 
on trouve enfin quelque chose ce n’est pas 
nécessairement notre premier choix  », 
explique Mme Marchessault. Sa rencontre 
il y a deux ans avec Richard Dumais, 
franchiseur du réseau Vision et nouveau 
propriétaire de la bannière Mini-gym 
Vision, fut déterminante. Elle venait de 
trouver sa niche! 

Et de quatre…

Il y a trois écoles du même nom qui 
accueillent 2150 élèves dont 550 qui ont 
moins quatre ans, dans la grande région de 
Québec soit à Saint-Augustin, à Sillery et 
sur la Rive Sud. Il était clair dès le départ 
que le nord de la capitale représentait un 
marché potentiel pour ce genre de ser-
vice. «  Régulièrement nous recevions des 
demandes de parents qui cherchaient une 
place pour leurs enfants avec immersion 
anglaise dans le secteur de Lac-Beauport. 
En fonction de cette demande du marché 
et en tenant compte de l’évolution démo-
graphique, de la présence de jeunes, notre 
choix s’est arrêté à Lac-Beauport  », a fait 
valoir Richard Dumais. 

Babel

Avec toute cette conscientisation sur 
l’identité et la langue québécoise française 
de plus en plus fragilisée, l’apprentissage 
de l’anglais au préscolaire inquiète cer-
tains amoureux du verbe de Molière qui 
se demandent si l’importance donnée à 
l’anglais ne se fait pas au détriment d’une 
meilleure connaissance du français auprès 
de la prochaine génération. «Avec tous les 

travaux qu’on a fait quand on a examiné 
les différentes études sur le développement 
des langues, on s’aperçoit 
que lorsqu’on débute en bas 
âge (dès l’âge de trois ans), 
on améliore et de beaucoup 
l’apprentissage des langues 
chez les jeunes enfants. On 
ne néglige pas le français 
pour autant. On a autant 
d’heures de français dans nos 
écoles que dans n’importe 
quelle autre école primaire privée franco-
phone. Il y a beaucoup d’initiatives pour 
l’apprentissage du français. Le transfert 
des connaissances d’une langue à l’autre 
fait que les jeunes apprennent à jouer avec 
les langues, que ce soit en français, en 
anglais ou en espagnol. Il n’y a pas de com-
promis fait pour le français. Les résultats 
sont là. Nos sixièmes années ont réussi les 
examens du ministère en français avec une 
moyenne de 85%. Là-dessus je pense qu’on 
a fait nos preuves  », ne craint pas d’affir-
mer le franchiseur.  Mais revenons-en à La 
petite école Vision….

Corps et esprit sain

L’activité physique fait désormais partie 
des priorités sociales au même titre que 
l’éducation et l’alimentation pour espé-
rer avoir une vie meilleure. Il est donc 
souhaitable que l’habitude de bouger soit 
valorisée dès le plus jeune âge. La venue 
de La petite école et du Mini-gym sont 
une toute nouvelle approche qui conjugue 
ces valeurs et conscientise l’enfant à l’im-
portance d’une vie saine et équilibrée. Ce 
concept de petite école et Mini-gym est 
implanté pour la première fois ici à l’entrée 
de Lac-Beauport.  Un service de garde à 
temps complet ou partiel pour les enfants 
de deux à quatre ans, de l’activité physique 
encadrée par des spécialistes, l’apprentis-
sage des langues, bref, 80 nouvelles places 
pour nos petits chéris! Que demander de 
plus? Une maternelle Vision ? Vœu à moi-
tié exaucé puisqu’à l’automne 2012, mater-
nelle il y aura!  

Selon certains parents, notre système d’éducation est grandement perfectible 
et ses lacunes exaspèrent à tel point que des solutions émanant du secteur 
privé surgissent. Dès août prochain, La petite école Vision Lac-Beauport 
offrira aux garçons et aux fillettes de 2 à 4 ans, des activités d’éveil et de 
motricité dans un contexte d’immersion anglaise. Penchons-nous sur ce phé-
nomène très tendance de l’école franchisée ou du commerce de l’appren-
tissage. La nouvelle franchisée Kim Marchessault et le franchiseur Richard 
Dumais, nous parlent de leurs projets et de leur… Vision.

La petite école Vision, un concept unique

Immersion anglaise
en prématernelle privée

carole roy

caro le@lechodu lac . ca

La propriétaire de La petite école Vision 
Mme Kim Marchessault en compagnie du 
franchiseur M. Richard Dumais

  

Calcul des taux de 
remboursement d’impôt 

Année d’imposition 2009 

Depuis mars 2009, le parent dont l’enfant fréquente un établissement non subventionné qui offre des services de garde à 
l’enfance bénéficie d’un crédit d’impôt provincial remboursable pour frais de garde d’enfants. Grâce à cette mesure, le cout 
net des frais de garde d’un enfant inscrit à La petite école Vision Lac-Beauport est plus qu’avantageux. 

Les tableaux qui suivent présentent les taux et les couts estimatifs nets par jour et par année d’un enfant qui fréquente  
La petite école Vision Lac-Beauport à temps complet (5 jours par semaine) ou à temps partiel (2 ou 3 jours par semaine), et 
ce, pendant une année complète. 

Cout estimatifs quotidiens 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Cout estimatifs annuels 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Versements anticipés 

À compter de l'année 2011, les versements anticipés seront faits sur une base mensuelle plutôt que trimestrielle. Vous les 
recevrez au plus tard le 15e jour de chaque mois. Le nombre de versements dépendra de la date à laquelle la demande sera 
traitée par Revenu Québec. Pour plus de renseignements, communiquez avec Revenu Québec au 1-800-267-6299 ou 
visitez le site Internet www.revenu.gouv.qc.ca. 

 
Informations additionnelles 

Pour plus d’informations sur cette bonification, veuillez consulter un comptable ou le site Internet www.revenu.gouv.qc.ca. 

1 : Revenu familial moyen de 35 000 $   2 : Revenu familial moyen de 43 930 $   3 : Revenu familial moyen de 127 000 $   4 : Revenu familial moyen de 135 000 $ 

 Texte conforme à la nouvelle orthographe           Janvier 2011 

Temps complet 
5 jours / semaine, 240 jours / an 

Temps partiel 
3 jours / semaine, 144 jours / an 
2 jours / semaine, 96 jours / an 

Revenu familial ($) 
(Revenu équivalent 

pour les 2 conjoints) 
Coût par jour 

Remboursements Coût nets Remboursements Coûts nets 

30 000 à 40 000 1 43 $ 34,40 $ 8,60 $ 42,14 $   0,85 $ 

40 000 à 47 860 2 43 $ 30,96 $ 12,04 $ 36,98 $   6,02 $ 

47 860 à 86 370 43 $ 26,66 $ 16,34 $ 32,25 $ 10,75 $ 

86 370 à 124 000 43 $ 27,52 $ 15,48 $ 33,11 $   9,89 $ 

124 000 à 130 000 3 43 $ 25,37 $ 17,63 $ 30,96 $ 12,04 $ 

130 000 à 140 000 4 43 $ 20,21 $ 22,79 $ 24,94 $ 18,06 $ 

140 000 à 175 000 43 $ 15,05 $ 27,95 $ 18,92 $ 24,08 $ 

175 000 à 267 000 43 $ 16,34 $ 26,66 $ 20,64 $ 22,36 $ 

267 000 et plus 43 $ 16,77 $ 26,23 $ 21,50 $ 21,50 $ 

Temps complet 
5 jours / semaine, 240 jours / an 

Temps partiel 
3 jours / semaine, 144 jours / an 

Temps partiel 
2 jours / semaine, 96 jours / an 

Revenu familial ($) 
(Revenu équivalent 

pour les 2 conjoints)  Cout annuel Couts nets Cout annuel Couts nets Cout annuel Couts nets 

30 000 à 40 000 1 10 320 $ 2 064,00 $ 6 192 $    123,84 $ 4 128 $     82,56 $ 

40 000 à 47 860 2 10 320 $ 2 889,60 $ 6 192 $    866,88 $ 4 128 $    577,92 $ 

47 860 à 86 370 10 320 $ 3 921,60 $ 6 192 $ 1 548,00 $ 4 128 $ 1 032,00 $ 

86 370 à 124 000 10 320 $ 3 715,20 $ 6 192 $ 1 424,16 $ 4 128 $    949,44 $ 

124 000 à 130 000 3 10 320 $ 4 231,20 $ 6 192 $ 1 733,76 $ 4 128 $ 1 155,84 $ 

130 000 à 140 000 4 10 320 $ 5 469,60 $ 6 192 $ 2 600,64 $ 4 128 $ 1 733,76 $ 

140 000 à 175 000 10 320 $ 6 708,00 $ 6 192 $ 3 467,52 $ 4 128 $ 2 311,68 $ 

175 000 à 267 000 10 320 $ 6 398,40 $ 6 192 $ 3 219,84 $ 4 128 $ 2 146,56 $ 

267 000 et plus 10 320 $ 6 295,20 $ 6 192 $ 3 096,00 $ 4 128 $ 2 064,00 $ 

Depuis mars 2009, le parent dont l’en-
fant fréquente un établissement non 
subventionné offrant des services de 
garde à l’enfance bénéficie d’un crédit 
d’impôt provincial remboursable.

On s’informe davantage sur La 
petite école Vision Lac-Beauport 
auprès de Mme Kim Marchessault au 
418 575-4648 ou par courriel à lac-
beauport@lapetiteecole-vision.ca

Coûts estimatifs quotidiens

www.yvandrouin.com
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ICEBREAKER

 Le 1er février dernier se tenait au Batifol 
le premier déjeuner-contact 2011. Une 
participation record pour cette activité 
de réseautage, pas moins de 74 personnes 
ont répondu à l’appel des organisateurs. 
Et dire que tous étaient conviés pour 7 h 
15… C’est bien là la preuve que l’avenir est 
à ceux qui se lèvent tôt!

Blitz-Promo

Comme il est coutume de le faire lors de 
ces déjeuners, trois membres sont invités à 
présenter en quelques minutes les grandes 
lignes de leur entreprise. Ainsi M. Francis 
Lamothe, bénévole à la Société canadienne 
du cancer et directeur des ressources 
humaines chez Future Shop a profité de 
sa tribune pour inviter les gens d’affaires 
à la première édition de « SKIEZ POUR LA 
VIE », qui aura lieu le 4 mars prochain de 
16 h à 22 h au Relais. Information et ins-
cription au 418-683,8666.

 Madame Nathalie Veilleux quant à 
elle a vanté les mérites de la visibilité sur 
Internet.   Pour qui veut aller de l’avant, 
le web est dorénavant un incontournable. 
On en apprend davantage sur les servi-
ces offerts par Mme Veilleux en appelant 
au 418-655,1665 en consultant le www.
VousSurLeWeb.info

Enfin, Mme Marie-Andrée Linteau-
Lapierre du cabinet David Veilleux Services 
Financiers inc. a su bien expliquer qu’il 
était important pour les gens d’affaires et 
les professionnels de bien planifier leur 
sécurité financière. Tout est stratégie pour 
atteindre ses objectifs! On peut joindre 
Mme Linteau-Lapierre au 418-622,8060 
poste 223.

Prenez note que le prochain déjeuner-
contact aura lieu le 5 avril 7 h 15 au Batifol.

Cocktail du Président

Bien du monde à l’Archibald le 12 jan-
vier pour la première édition du Cocktail 
du Président! Le RGATLB a encore fait 
mouche en conviant ses membres à ce 
sympathique 5 à 7 lors duquel le prési-
dent André Drolet a présenté les orienta-
tions et objectifs  du regroupement pour 
la prochaine année. Ainsi, on invitera les 
membres reliés au tourisme à participer à 
une table ronde pour connaître les besoins 
réels de leurs entreprises. Bien des projets 
sont sur la table au sein du RGATLB dont 
celui d’un Trolley bus (pardonnez l’angli-
cisme), d’un lieu pour l’aiguisage de patins, 
de l’élaboration d’un bottin des membres. 
M. Drolet a aussi rappelé que la population 
avait jusqu’au 28 février prochain pour 

voter pour la municipalité «  la plus plein 
air » au Québec. Pour ce faire, on consulte 
le site de GÉO PLEIN AIR et l’on vote pour 
notre merveilleux coin de paradis.

Le Regroupement des gens d’affaires et de tourisme de Lac-Beauport

Cocktail et déjeuner-contact  
un vrai succès
Quand le Regroupement des gens d’affaires et de tourisme de Lac-Beauport 
(RGATLB) organise des activités pour ses membres, à chaque fois on fait salle 
comble. Les deux événements de début d’année en furent la preuve incontestée.   

Carole Roy

caro le@lechodu lac . ca

Le président M. André Drolet en compagnie 
de Mme Jennifer Bignell de Royal Lepage
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Partenaires régionaux

VOYAGES 
À GAGNER

Élizabeth Rainville, 14 ansJeune porte-parole régionale

Vincent Marquis,
 

porte-parole régionalAthlète olympique,
 

Vancouver 2010 

ou planchistes et amassez un montant  
minimum de 400 $ en dons par équipe.Inscrivez-vous dès maintenant au defiski.com • 418 654-2136
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VOYAGES
À GAGNER

Élizabeth Rainville, 14 ansJeune porte-parole régionale

Vincent Marquis, porte-parole régionalAthlète olympique, Vancouver 2010 

LE SAMEDI 12 MARS 2011  DE MIDI À MINUITdévalez les pentes de la Station touristique Stoneham  pour les enfants atteints de cancer  !

CAP 

À découvrir p. 31
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POUR CONCRÉTISER VOS PROJETS :
REER OU CELI?
Cotisez et courez la chance de gagner l’un des 4 prix 
d’une valeur de 1 000 $ chacun versé en bonifi cation 
d’intérêt* dans le REER ou le CELI.

CONCOURS REER-CELI

Caisse populaire
de Charlesbourg

418 626-1146

*Certaines conditions s’appliquent.

Date limite pour participer : 1er mars 2011 

Pour plus de détails, consultez le 
www.desjardins.com/caisse-charlesbourg 
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« C’est en Californie que j’ai découvert 
un savon naturel à base d’huile d’olive et 
de coco. C’est l’amie d’une connaissance 
qui faisait ça dans sa cuisine. Je suis tom-
bée en amour avec ces savons et lorsque 
j’en ai manqué j’ai réussi à la convaincre 
de me montrer comment faire. Je suis 
retourné en Californie ou elle m’a mon-
tré comment faire et elle m’a vendu sa 
recette. J’ai aussi acheté des livres sur 
le sujet pour les taux de saponification 
parce que chaque huile ne saponifie pas 
au même taux»,expliquait mystérieuse-
ment d’entrée de jeux Sylvie Dallaire.

Tout un art

La saponification est le processus 
chimique qui change l’huile en savon. 
Il faut de l’hydroxyde de sodium, le bon 
pourcentage d’eau et savoir que chaque 
huile a ses particularités. La méthode 
essai-erreur, on connaît!  La température 
de la savonnerie au cours de la prépara-
tion ainsi que le taux d’humidité sont 
également des facteurs qui agissent sur 
le produit final. Les réactions de toutes 
sortes sont nombreuses et finissent par 
transformer un parcours exploratoire en 
une solide expérience. La connaissance 
et le talent doivent s’unir pour créer de 
nouvelles textures et de nouveaux par-
fums. Un beau et bon savon naturel est 
en quelque sorte, une œuvre d’art. 

Un savon a au moins trois sortes d’hui-
les différentes avec soit un beurre de 
karité, de cacao ou de mangue. Celui 
pour bébé en contient cinq avec le jojoba. 
Fragrances et huiles essentielles sont la 
base du travail de madame Dallaire. Des 
huiles essentielles du Maroc entreront 
bientôt dans la fabrication des savons 
Nature Elle. «  Lorsque j’ai acheté la 

savonnerie de l’Île d’Orléans, j’ai appris 
à faire le savon au lait de chèvre. En 
acquérant les précieuses recettes, j’ai 
aussi appris à faire de l’eau de rose et 
maintenant je fais mon eau de fraise, de 
zeste de citrons et d’orange, de lavande. 
Grâce à mes nouvelles connaissances, 
mes savons sont encore plus naturels», 
affirme-t-elle. 

Un pain de nature

L’un des meilleurs vendeurs est un 
savon au lait de chèvre à l’argousier. Il 
hydrate, soulage et s’avère l’allier parfait 
pour les épidermes fragiles, les problè-
mes de psoriasis, d’eczéma. Adieu peau 
qui démange ! Le savon une histoire de 
fille ? Nenni, il y en a pour toutes les 
peaux, de celle de bébé à la plus mature, 
tant pour la femme que pour monsieur !   
« Verveine et thé vert est un savon pour 
hommes qui a pris deux mois de travail 
avant de voir le jour. Ça prend des notes 
fortes puis des notes profondes qui vien-
nent rehausser l’odeur », précise Sylvie à 
ce moment de l’entretien où elle pointe 
les nombreux flacons de fragrances.

Au terme de la rencontre, nous appre-
nons que la production de 1000 savons 
par semaine risque de doubler prochai-
nement puisqu’un réel engouement pour 
les savons naturels de Sylvie Dallaire 
est en train de s’installer dans l’Ouest 
canadien. Chez nous on trouve ces 
petits bijoux dans différents points de 
vente dont les boutiques Attirance, un 
autre concept de Mme Dallaire et de son 
conjoint. On peut consulter la liste des 
distributeurs au www.natureelle.com.

Sylvie Dallaire et les savons Nature Elle

La chimie et l’art
du savon
Que de trouvailles nous faisons lors de nos visites chez Café Noisette! Vous 
avez vu et respiré ces jolis savons Nature Elle? Saviez-vous qu’ils étaient 
fabriqués ici à Lac-Beauport? Une rencontre avec Sylvie Dallaire, c’est une 
incursion dans l’antre parfumé d’une l’alchimiste moderne. 

Carole Roy

caro le@lechodu lac . ca

Ce n’est là qu’un aperçu de l’inventaire de la 
savonnerie

Sylvie Dallaire l’affirme, l’essai-erreur 
fait partie du quotidien en savonnerie 
artisanale.
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Personnalité du mois
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Gamin, Matthew Warren commence à 
entretenir sa passion pour les bateaux. 
Son grand-père l’amène régulièrement au 
large sur sa petite embarcation. L’idée de 
passer sa vie sur un navire ne mijotera 
cependant pas dans son esprit aussitôt. Ce 
n’est qu’après un an de cégep, où il réalise 
qu’il n’est peut-être pas fait pour les bancs 
d’école, qu’il décide d’orienter sa carrière 
vers la navigation. Il quitte alors la région 
en direction de Rimouski, pour obtenir son 
brevet d’officier de navigation, à l’Institut 
maritime du Québec. Depuis plus de deux 
ans, il navigue sur les immenses embar-
cations du groupe Desgagnés et assure la 
livraison de plus de 13 000 m³ de marchan-
dise à travers le Grand Nord par mois. Si 
la navigation s’est grandement transformée 
dans les dernières années, les voies navi-
gables dans le Nord peuvent parfois causer 
quelques maux de tête. « C’est moins dan-
gereux qu’auparavant, mais il y a toujours 
des risques, c’est très technique. Ça ne 

m’est jamais arrivé, mais quelques bateaux 
se sont échoués. À certains endroits, on n’a 
pas beaucoup de marge de manœuvre pour 
passer. L’arrivée des GPS facilite grande-
ment la navigation, mais les cartes ne sont 
pas vraiment à jour dans ces secteurs  », 
m’a-t-il expliqué.  

De juin à novembre, Matthew fait donc 
des aller-retour d’un mois, entre Montréal 
et plusieurs villages inuits de la baie d’Hud-
son et de la baie d’Ungava. « C’est certain 
que ce n’est pas conventionnel, mais 
j’adore ce que je fais. Des gens paient des 
fortunes pour des croisières dans le Nord, 
moi c’est mon quotidien. Ça n’a rien à voir 
avec ce qu’on peut s’imaginer, les paysages 
sont incroyables ». Celui qui aspire à deve-
nir capitaine est évidemment aux premiè-
res loges pour constater le triste état dans 
lequel sont plongés les peuples inuits. « Tu 

ne vas pas en vacance là, c’est sûr. C’est 
triste de voir l’ambiance. On leur amène 
vraiment tout, ils sont complètement 
dépendants de nous. C’est un autre monde. 
Ils sont passés des traineaux à chiens au 
pick-up de l’année, la transition n’est pas 
évidente ». 

Même si la crise économique a grande-
ment affecté le milieu maritime, la navi-
gation assure toujours plus de 90 % du 
trafic commercial mondial. Desgagnés est 
le transporteur maritime le plus actif au 
Québec. Il approvisionne 14 municipalités 
inuites de la région du Nunavik et plusieurs 
secteurs du Nunavut.

Matthew Warren : Profession officier de navigation 

Au large la routine
Loin des bureaux, des cravates, de l’heure de pointe, Matthew Warren fait par-
tie de ces individus pour qui la routine représente une nocivité. L’officier de 
navigation de 24 ans passe la majeure partie de sa vie sur les navires. Depuis 
plusieurs années, il parcourt les coins navigables les plus reculés du Grand 
Nord. Un choix de carrière assez singulier que Matthew ne regrette pas du tout, 
au contraire. 

Jean-Nicolas Blanchet

j n@lesed i t ionspr ime.ca

Jeune Personnalité

BRUNCH GRATUIT  
En s’inscrivant à la promotion anniversaire

 à monttourbillon.com

15,40$



w w w . l e c h o d u l a c . c a  |  JOURNAL L’ÉCHO DU LAC |  févr ier  2011  |  vo l . 5  numéro 68

Parlons d’abord de ce qui l’allume…

Carole Roy  : Qu’est-ce qui vous plaît 
dans ce métier ?

Jean-Sébastien Belleville  : C’est une 
véritable passion. Chaque appel est diffé-
rent. J’aime le challenge et l’adrénaline qui 
viennent avec quand tu es à la caserne en 
train de jaser avec les coéquipiers et que 
l’alarme sonne. En quelques secondes on 
est en route avec le camion sans savoir 
encore contre quoi on va lutter. Être pom-
pier à la base c’est aider les gens. Entrer 
dans une maison en feu c’est l’aventure. On 
ne sait jamais sur quoi on va tomber, on ne 
voit rien dans la fumée et on ne sait pas si 

le plancher est solide. Le but est de sauver 
des vies et sauver des biens, si possible.  

CR: Craignez-vous qu’après ce congé 
sans solde vous ayez perdu le feu sacré 
pour votre métier de pompier ?

JSB: J’ai tellement travaillé fort pour 
être en forme et devenir pompier. Je suis 
comme un petit garçon qui réalise un rêve 
d’enfance en faisant ce métier-là. Même si 
j’ai besoin de cette année sabbatique pour 
me consacrer à Groupe SSB, je n’ai pas 
pu m’empêcher de dire à Richard Fortin, 
de la caserne de Lac-Beauport, que je suis 
quand même là s’il y a urgence, je reste un 
pompier expérimenté et disponible.

La genèse du Groupe SSB

Système de sécurité Belleville (SSB) 
fut fondée en 1977 à Lac-Beauport par 
Jacques Belleville. Soucieux de sa clien-
tèle, il a su au fil des ans se bâtir une 

réputation irréprochable. Vingt-sept ans 
plus tard, son fils Jean-Sébastien rachète la 
compagnie sous le vocable Alarme SSB en 
se donnant pour mission de toujours offrir 
des produits et services à la fine pointe de 
la technologie. Depuis son arrivée à la tête 

Sabbatique d’un an pour Jean-Sébastien Belleville

Avant de brûler la chandelle     par les deux bouts
Pompier depuis 14 ans et âgé de seulement 36 ans, Jean-Sébastien 
Belleville prend une année de congé sans solde pour travailler à la sécu-
rité de ses concitoyens. Ce passionné de la grande échelle renonce pour 
un temps aux sirènes des camions rouges, pour se consacrer au Groupe 
SSB, œuvrant dans le domaine de la sécurité, dont il est le propriétaire. 
Entrevue sécurisante avec un entrepreneur prudent.

Carole Roy

caro le@lechodu lac . ca

Chiropratique  
Physiothérapie  
Massothérapie
Orthèses plantaires  
Rééducation posturale
Acupuncture  
Naturopathie  
Autres spécialités

CSST et SSAQ acceptées
1020, boul. du Lac, Lac-Beauport

Tél.: 849-9566

Au-delà des maux de dos, 
la CHIROPRATIQUE, 

c'est pour toute la famille!

Chiropratique - Physiothérapie - Massothérapie
Orthèses plantaires - Rééducation posturale  

Acupuncture - Naturopathie - Autres spécialités

Dre Émily Guénette 
chiropraticienne

Dre Marie-Claude Déry 
chiropraticienne

Dre Julie Lemaire
chiropraticienne

20659, boul. Henri-Bourassa (Qc)
Tél.: (418) 849 4481

À votre service depuis 1964
et nous sommes heureux de continuer à vous servir

Face au Canac-Marquis rue Bernier

Saviez-vous 
que...

l’abondance du 
persillage du 

certified Angus 
Beef accroît la 

qualité gustative 
de la viande, la 

rendant plus 
juteuse et plus 

savoureuse.

Fondue de bœuf fraîche le samedi et le dimanche

Aussi disponible: bouillon de fondue Le Verret

Cubes de tourtière disponibles : 
bœuf, veau, porc, cerf, wapiti, bison, caribou, sanglier

Entrevue du mois 
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Sabbatique d’un an pour Jean-Sébastien Belleville

Avant de brûler la chandelle     par les deux bouts
de la compagnie en 2004, il a su s’entourer 
d’une équipe qualifiée et dynamique qui 
en tout temps sait répondre à nos besoins. 
Et pour ce faire, rien de mieux que d’être à 
l’écoute de la clientèle.

CR : Qu’est-ce qui vous distingue de la 
concurrence ?

JSB: Nous offrons l’alarme intru-
sion, incendie et la domotique. Grâce à 
Sébastien Drolet, mon bras droit depuis 
2006, on a développé la communication 
IP pour la transmission des alarmes et la 
surveillance par caméras. On ne peut pas 
dire qu’en 2006 on était des précurseurs 
dans ce domaine, mais on était peu nom-
breux. Sébastien détient une formation en 
informatique et en système d’alarme. Il 
est un véritable atout dans la compagnie.  
D’autre part, de par mon expertise en tant 
que pompier je porte une attention toute 
particulière à la protection contre les 
incendies, je suis au fait des normes. 

CR : À qui vos services s’adressent-ils?

JSB  : Aux commerces et aux parti-
culiers. Environ 400 entreprises et 350 
résidences sont protégées par le Groupe 
SSB. On s’est fait connaître par des 
clients comme Sport Expert et la Société 
Immobilière du Québec (SIQ) qui nous 
ont fait confiance et qui nous ont ouvert 
bien des portes. Au niveau informatique et 
alarme, c’est nous qui gérons la centrale 
de la SIQ pour tout le Québec. Une équipe 
travaille présentement à Montréal pour la 
Défense nationale et au mois de mars une 
autre équipe partira pour Baie-Comeau.  

CR  : Beaucoup de pain sur la planche 
pour vous au cours des prochains mois. 
On comprend mieux ce choix d’année sab-
batique. Le Groupe SSB compte combien 
d’employés?

JSB  : À ce jour, la compagnie emploie 
12 personnes. En raison de l’expansion 
de l’entreprise, la recherche d’employés 
qualifiés s’est intensifiée. En passant, nous 
sommes actuellement à la recherche d’un 

directeur adjoint et de techniciens en alarme.

 Son vœu le plus cher

Le rêve de Jean-Sébastien Belleville 
serait que chaque maison et chaque com-
merce soient protégés contre le feu. Cette 
utopie espère-t-il, se réalisera en partie 
par une croissance de la clientèle sensi-
bilisée à ce type d’accident. Groupe SSB 
est dirigé par un pompier qui connaît par 
expérience bien des façons de contrer cet 
ennemi impitoyable et offre à la popula-
tion toute son expertise en la matière… 
sans être alarmiste! 

Quel entretien sym-
pathique nous avons eu 
avec ce jeune entrepre-
neur! C’est avec toujours 
cette étincelle dans le 
regard qu’il s’est prêté 
à notre jeu questions 
réponses. Souhaitons à 
son entreprise le rayon-
nement qu’elle mérite 
et à lui, sa conjointe et 
leurs trois fillettes de 
merveilleux moments en 
famille.

Grâce à cette année sabbatique, Jean-Sébastien aura 
davantage de temps à consacrer à ses filles.

20815, boul. Henri-Bourassa      418-849-6211  www.lesfrerestoc.com

MUSICIENS TOUS LES SOIRS
DIMANCHE 50% pour les dames
LUNDI Fajitas pour deux personnes à 24.95$
MARDI Sushi 1.25$ le morceau
MERCREDI Ailes de poulet à 35¢ et les pâtes à 25%
JEUDI 2 Corona à 5$ à compter de 16h00



w w w . l e c h o d u l a c . c a  |  JOURNAL L’ÉCHO DU LAC |  févr ier  2011  |  vo l . 5  numéro 610

Cette soirée animée avec brio par l’animatrice Mme Renée Hudon a 
permis à de nombreux invités et personnalités de découvrir la plateforme 
publicitaire 2011, la programmation du centenaire de la Caisse populaire 
Desjardins de Charlesbourg et de lancer officiellement la brochure histo-
rique, « Notre passé se conjugue au futur », en présence des auteurs, MM. 
Claude Genest et Pierre-Olivier Maheux. On peut consulter ce trésor d’in-
formation ainsi qu’une capsule vidéo présentant des témoignages de mem-
bres, employés et dirigeants au www.desjardins.com/caisse-charlesgourg

 Notre passé se conjugue…  
en quelques lignes 

À une époque où les 
banques sont difficile-
ment accessibles à la 
majorité de la popula-
tion du Québec et où 
les prêts usuraires 
sont monnaie cou-
rante, Alphonse 
Desjardins met 
sur pied, le 6 
décembre 1900, 
la première 
c o o p é ra t iv e 
d’épargne et 
de crédit en 
A m é r i q u e , 
la Caisse 
populaire de Lévis.   Il pro-
pose à ses concitoyens de 
mettre à profit la force du 
nombre dans « une associa-
tion de personnes et non de 
capitaux ». […] Il invite ses 
contemporains à se pren-
dre en main grâce à la 
formule coopérative.

[…]Le 25 mai 1911, 
Alphonse Desjardins 
avait ainsi terminé son discours  : «  je 
n’oublierai pas ma petite fille de Charlesbourg et je 
lui souhaite de marcher toujours de succès en suc-
cès, de progrès en progrès, d’expansion en expan-
sion ». […] Fondée dans une paroisse rurale de 
quelque 2 000 habitants, la Caisse populaire de 
Charlesbourg était alors principalement uti-
lisée pour l’épargne et le crédit d’exploitation 
agricole. Le petit village est devenu au fil du 
siècle une zone fortement urbanisée qui compte 
aujourd’hui plus de 70 000 habitants. […] 
Après cent ans d’existence, la Caisse demeure, 
par son fonctionnement, par ses rapports 
avec ses membres et avec la communauté, 
une coopérative. Elle est encore aujourd’hui 
un moteur de l’économie locale.

Une programmation relevée

C’est en présence de nombreux mem-
bres et dignitaires dont le député fédéral de 
Charlesbourg M. Daniel Petit, le député pro-
vincial de Charlesbourg M. Michel Pigeon, 
le maire de Québec, M. Régis Labeaume, le 
maire de Lac-Beauport, M. Michel Beaulieu 
et de M. Robert Miller maire de Stoneham 
que l’on a dévoilé les grandes lignes de la 
programmation. Pensons à l’assemblée 
générale annuelle qui aura lieu le 19 avril 

prochain à la Salle Sylvain-Lelièvre du Cégep de Limoilou. Une soirée 
spéciale remplie de surprises dont une de taille, puisque Andrée Waters, 
Charlesbourgeoise d’origine, nous invitera à faire une incursion dans son 
univers musical.  

« Nous souhaitions faire de notre 100e anniversaire un événement mobi-
lisant et rassembleur pour la communauté et les gens qui la composent », a 
précisé la directrice générale de la Caisse, Mme Francyne Gagnon. 

Dans cet ordre d’idée, la Caisse rappelle qu’il est temps de s’inscrire au 
programme de Bourses d’encouragements jeunesse 2011 ( pour les 25 ans et 
moins ) qui offre cette année, 50 000 $ à ses jeunes membres.

Les mises en candidature des Bourses d’encouragement jeunesse se tien-
nent jusqu’au 18 mars 2011. Pour s’inscrire ou pour obtenir des informations 
supplémentaires, on visite le www.jaimonplan.com. 

Parmi les autres activités à surveiller, la journée anniversaire de la Caisse 
populaire Desjardins de Charlesbourg le 25 mai, le Gala de l’engagement 
communautaire aura lieu quant à lui le 13 octobre. Ce gala animé par un 
invité spécial rendra hommage aux bénévoles de notre secteur.  

Un centième artistique

Cette soirée a également permis 
de donner les premiers coups de 
pinceau du projet collectif artisti-
que 400 saisons de coopération. 
Sous la supervision artistique de 
Mme Lisette B. Cantin, artiste de 
Charlesbourg, on fera appel aux 
artistes en herbe d’écoles et de 
résidences pour aînés pour qu’ils 
contribuent à la création de la 
fresque qui sera dévoilée lors de 
l’assemblée générale. Le talent des 
élèves de différentes écoles pri-
maires sera aussi révélé quand plusieurs jeunes participeront au concours 
« Souvenirs de Noël ». Ils seront invités par la Caisse à créer la carte de Noël 
2011. Le plus beau dessin deviendra la carte officielle de la Caisse.    

« En 2011, c’est tous ensemble que nous fêtons 100 ans d’histoire, mais 
aussi 100 ans de collaboration et de coopération », a affirmé M. Raymond 
Gouge, président de la Caisse

Notre passé se conjugue au futur 

Un siècle pour la Caisse populaire 
Desjardins de Charlesbourg

C’est à l’Hôtel Four Points by Sheraton le 19 janvier dernier 
qu’avait lieu le lancement des festivités entourant les 100 ans 
de la Caisse populaire Desjardins de Charlesbourg. Un siècle de 
coopération, toute une histoire à raconter!

Carole Roy

caro le@lechodu lac . ca

MM. Claude Genest et Pierre-Olivier Maheux

De gauche à droite: M. Daniel Petit, député fédéral de Charlesbourg, M.Michel 
Beaulieu, maire de Lac-Beauport, Mme Francyne Gagnon, directrice générale de la 
Caisse populaire Desjardins de Charlesbourg, M. Raymond Gouge, président de la 
Caisse populaire Desjardins de Charlesbourg, M. Michel Pigeon, député provincial de 
Charlesbourg, Mme Odette Simoneau, conseillère municipale et présidente de l’ar-
rondissement de Charlesbourg.
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Plusieurs avaient soif d’information sur 
les projets d’acquisition du Saisonnier et 
des Sentiers du Moulin.

Le maire Michel Beaulieu a commencé 
la séance en expliquant que le règle-
ment d’emprunt totalisant 2,9 M$ pour 
les projets d’acquisition du Saisonnier et 
des Sentiers du Moulin a été finalement 
divisé en deux règlements d’emprunt 
séparés, qui seront adoptés le 21 février.

« On veut clore rapidement le dossier 
du Saisonnier », a indiqué le maire, pré-
cisant qu’il y a urgence d’acquérir ces 
installations d’ici le mois de mai afin 
de tenir le camp d’été pour les jeunes 
de Lac-Beauport. « N’y voyez surtout 
pas un désaveu du projet des Sentiers 
du Moulin », a-t-il prévenu. Selon lui, la 
municipalité a simplement besoin de 
temps supplémentaire pour régler cer-
tains aspects spécifiques aux Sentiers du 
Moulin, tels que les droits de passage. Ne 
voulant pas pénaliser le Saisonnier, il a 

été décidé de séparer les deux projets.

Malgré ce changement de programme, 
le conseil envisageait d’organiser une 
seule rencontre d’information, portant 
uniquement sur le projet d’acquisition 
des Sentiers du Moulin (1,3 M $), à une 
date qui sera annoncée par la poste.

Mais devant l’insistance des citoyens 
nombreux à désirer plus de détails sur le 
Saisonnier, le conseil a accepté de pré-
voir une deuxième rencontre. Ainsi, la 
séance d’information spécifique au pro-
jet d’acquisition du Saisonnier – évalué 
à 1,6 M$ incluant la mise aux normes – 
aura lieu aussi tôt que le 15 février à 19 
heures. 

Comme d’habitude, les citoyens sou-
haitant la tenue d’un scrutin référendaire 
pourront signer les registres. Selon toute 
vraisemblance, l’emprunt du Saisonnier 
sera le seul sur la table pour l’ouverture 
des registres prévue le 28 février.

Mont-Cervin

Des résidents du Mont-Cervin ont 
quant à eux critiqué le maire et son 
équipe, arguant que le dossier du réseau 
d’égouts et d’aqueduc constitue une 
« urgence environnementale » et pourrait 
avancer « plus vite » selon eux. Un citoyen 
a entre autres réclamé des soumissions 
déterminant les coûts précis d’un bran-
chement au réseau pour chaque résident 
du secteur, ainsi qu’un échéancier clair 
pour la gestion du dossier.

Le maire Beaulieu a répliqué notam-
ment que son équipe « travaille fort » afin 
de monter un dossier complet nécessaire 

à une demande de subvention gouverne-
mentale. Il a rappelé que l’objectif est que 
les citoyens du secteur ne payent que le 
tiers de la facture, évaluée à 12 M$ pour 
225 maisons, et que son équipe a voulu 
accélérer les démarches en comman-
dant en novembre un nouveau rapport à 
la firme Roche pour la priorisation des 
phases et la demande de subvention. Ce 
rapport devrait paraître d’ici deux à trois 
semaines. Une rencontre pour les rési-
dents du Mont-Cervin serait organisée 
après son dépôt.

Loisirs

Bonne nouvelle pour les jeunes joueurs 
de soccer, un règlement d’emprunt de 
808 500 $ pour divers projets d’immo-
bilisations a été adopté le 7 février et 
celui-ci prévoit notamment un bâtiment 
de service de loisirs estimé à 575 000 $, 
plus 16 500 $ en ameublement. Ce bâti-
ment de deux étages, qui sera situé tout 
près du centre communautaire, abritera 
un vestiaire, des douches et des toilettes, 
de même que les bureaux du service des 
loisirs de Lac-Beauport.

PHILIPPE BRASSARD

La séance régulière du 7 février a donné lieu à de vifs échanges à Lac-Beauport 
entre le conseil municipal et les citoyens.

conseil municipal

Ça brasse à Lac-Beauport

Le maire M. Michel Beaulieu et la 
conseillère Mme Alice Dignard
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Notre générosité saluée

La Société Saint-Vincent-de-Paul tient à 

remercier la population et les entreprises 

de notre milieu pour leur grande généro-

sité envers les plus démunis. Les dons 

en argent, denrées, vêtements, jouets et 

autres ont grandement contribué à offrir 

un meilleur Noël. Et puisque notre géné-

rosité ne se limite pas à la période des 

Fêtes, nous pouvons continuer à déposer 

nos surplus en bon état au 45, rue Moïse-

Verret ou dans le conteneur réservé à 

cet effet sur le terrain de la  C.C.A.P.  

D’autre part, les bénévoles sont bienve-

nus au sein de la Saint-Vincent-de-Paul. 

Faites connaître vos disponibilités au 

418-841-0680

Ce soir on danse au Cabanon 

En effet, c’est ce soir 11 février que la 

Maison des jeunes récidive avec sa disco 

de la Saint-Valentin. La soirée thémati-

que aura lieu de 19h à 22h et l’on se pro-

cure son billet au coût de 5 $ à l’entrée du 

Centre communautaire. D’autres activi-

tés à surveiller au cours des prochaines 

semaines  : les 16, 25 février et 2 mars, 

il y aura présentation d’ateliers  sur la 

santé et la sexualité.  Pour la semaine 

de relâche, de belles activités à mettre 

à l’agenda  :  8 mars  : Musée de la civi-

lisation; 9 mars  : Village des sports; 10 

mars : Quilles; 11 mars : Cabane à sucre.

On s’informe davantage  au 418-841-0707 ou 

par courriel mdjlecabanon@hotmail.com.

Les acros du ski

Le 23 janvier dernier, le Relais était 

l’hôte d’une compétition régionale de 

ski acrobatique. Ils étaient 66 athlè-

tes de la région provenant des clubs de 

Stoneham, du Relais, du Mont-Ste-Anne 

et du Massif à convoiter la plus haute 

marche du podium. Que de fierté pour 

le Club de ski acrobatique Le Relais que 

d’avoir un podium complet. Félicitations 

les gars!

En avant le vélo!  

 Subway-Genetik Club de vélo de mon-

tagne tiendra ses soirées d’inscription 

et d’essayage de vêtements les 14 et 16 

février de 19h à 21h au Centre commu-

nautaire de Lac-Beauport. Que vous 

rouliez pour la performance ou le plaisir, 

tous les niveaux sont les bienvenus.  Des 

entraîneurs seront sur place pour répon-

dre à vos questions.  Il va de soi que les 

anciens membres n’ayant pas besoin de 

faire d’essayage n’auront pas à se dépla-

cer puisqu’il est fortement recommandé 

de s’inscrire en ligne au www.subwayge-

netik.com Notez toutefois que le paie-

ment devra être posté ou apporté à l’une 

des soirées d’inscription.  

D’la grande visite chez Boub 

C’est dans le cadre de sa tournée des 

entreprises de la région que Bonhomme 

Carnaval faisait un arrêt chez Boub le 

29 janvier dernier. Le grand gaillard a 

su conquérir petits et grands comme en 

témoigne cette photo où on le voit en 

compagnie de Valérie Dumas 

les échos de l’écho

caro le@lechodu lac . ca

Carole Roy

Musique  Dj invité 
Roi et Reine de la soirée 

Prix à gagner… 
Entrée : 5$ 

Disco de la St-Valentin 

 

Tu dois être âgée  
entre 10 et 17 ans 

Pour plus d’informations 
communiquez avec la 

Maison des Jeunes  
au : 418-841-0707 

Date: 12 Février 2010 

Où: Au Centre communautaire 

De Lac-Beauport 

  Heure: 19h00 à 23h00 

Médaille de bronze Olivier Gingras-Gagnon, 
médaille d’argent Thomas Sheehan, 
médaille d’or Pierre Morneau.

 Une entreprise d’ici !

cell.: 418 805-5400 Bur.: 418 907-8809

Spécialités  
- Lavage des murs, plafonds et fenêtres
- Nettoyage de tapis
-Peinture
- Nettoyage de meubles
- Rénovation de tous genres

Meilleur service,
au meilleur prix garanti

Réservez dès maintenant
pour vos travaux 
Réservez dès maintenant
pour vos travaux 

Le C.A.Q.
Centre de conditionnement physique

›Qualité des installations
›Service professionnel et

personnalisé
›Cours de groupe disponible
›Accessible à tous !

Profitez d’une ambiance agréable et
stimulante quelque soit le niveau de
votre condition physique.

LE CENTRE DE CONDITIONNEMENT
PHYSIQUE UNIQUE ET ACCESSIBLE

À TOUS DEPUIS 2005 !

418 624-1200
info@lecaq.com

Club Athlétique de Québec
1300, boul. Lebourgneuf

Québec (Qc)  G2K 2N1
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216, rue Louis IX, Québec

G2B 1L4 - 418 842-3667

860, boul. du Lac, Lac Beauport

G2M 0C9 - 418 849-3667

2717, boul. Talbot, Stoneham

G3C 1J9 - 418 848-3311

QUANTITÉS LIMITÉES

PREMIERS ARRIVÉS, PREMIERS SERVIS

JUSQU'À ÉPUISEMENT DES STOCKS

PRIX «PAYEZ ET EMPORTEZ»

"CASH & CARRY" PRICES

GRANDE VENTEGRANDE VENTE
CHARLES E. BÉDARD LTÉE

2699

12999

429 1099

69¢
/pi. ca.

6999

159

Plancher flottant, 8,3 mm. 
Boîte de 9 planches. 
738-05-366 (1) Bois de grange
738-05-367 (1) Brun naturel
738-05-368 (1) Chêne nordique

Graines de 
tournesol noir.
16 kg.
731-65-016 (35) 

Bûches 
écologiques.
Boîte/10.
762-04-033 (80)

Nettoyeur à
pare-brise.
3,78 L, -40 °C
798-01-130 (4)

Outil rotatif et 
accessoires.
135 morceaux.
1,1 A, 120 volts.
746-51-533 (1)

Banc de scie 
et support.
10", 15 A.
746-13-112 (1)

Aspirateur 
sec/humide.
Cuve en acier 
inoxydable.
8 A, 6 gal.
717-00-138 (1)

PRIX RÉGULIER
99¢/pi. ca.

BOIS DE GRANGE BRUN NATURELCHÊNE NORDIQUE

LIMITE DE 8
PAR CLIENT

LIMITE DE 3
PAR CLIENT

PLUSIEURS AUTRES PRODUITS EN PROMOTION,
SURVEILLEZ LA CIRCULAIRE EN VIGUEUR DU 17 AU 23 FÉVRIER.

C

M

Y

CM

MY

CY

CMY

K

Pub Charles Bédard 01.ai   1   11-01-14   15:57

Dans la mire
Que d’action il y avait les 5 et 6 février dernier à Lac-Beauport beach! Le samedi, 

pas moins de trois événements sportifs simultanés à couvrir! Se tenait au Relais la 12e 
édition du   Défi alpin du Carnaval, sur le lac 
le Pond Hockey et à Cité Joie le Challenge 
raquette! Qu’on se le dise, il n’y a pas 
municipalité plus plein air que la nôtre! 
C’est ce qu’a découvert Josée Turmel, 
porte-parole média pour le Challenge 
raquette Cité Joie. Bien sûr elle était dans 
la mire de l’Écho avec ses deux filles, la 
petite Victoria et la charmante Alice. Or 
au Challenge auquel 150 personnes 
ont participé, les gagnants sont  :  
catégorie Compétitif : l’équipe Nativo 
Concept.  Catégorie Participatif  : 
l’équipe Latulippe. L’événement qui a 
rapporté 4000$ s’est déroulé en pré-
sence de M. Pierre Genest de Valeurs 
mobilières Desjardins, président 
d’honneur de l’événement, M. Michel 
Beaulieu, maire de Lac-Beauport. 
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418.907.2584 | 57, ch.de la Brunante, Lac-Beauport | www.spdl.ca

Spécialement 

Pour :  Vous 

De :  Vous

Offrez-vous 
un soin podologique 
pour  maintenir et/ou 

rétablir  la santé 
de vos pieds!

• Infirmière en podologie
• Membre de l’O.I.I.Q.
• Membre de l’A.I.I.S.P.Q

opinion du lecteur

Nous tenons à exprimer notre grande 
satisfaction au sujet du travail effectué par 
l’équipe du Service des travaux publics de 
Lac-Beauport qui a œuvré chez nous lors 
de la réfection du trottoir longeant notre 
maison, à la fin de l’automne. En fait, 
nous devrions plutôt parler de recons-
truction, car c’est bien de cela qu’il s’agit. 
Or, non seulement ces employés muni-
cipaux se sont acquittés de leurs tâches 
avec compétence, sans jamais perdre une 
minute, mais ils ont également été d’une 
grande amabilité à notre endroit. De vrais 
professionnels dont la ville peut être fière.

Quel chantier ce fut! Condamner 
les branchements à l’aqueduc de notre 
maison et de celle de nos voisins; les 
connecter sous le trottoir vis-à-vis de 

notre descente; creuser pour ce faire une 
énorme tranchée tout le long de cette 
allée; démolir le trottoir et la rampe; 
creuser à deux endroits dans la route afin 
de fermer tout lien entre l’aqueduc et nos 
anciennes connexions; refaire une base 
au trottoir et réussir à recouvrir celui-ci 
d’asphalte, à la limite de l’heure butoir, 
malgré les difficultés d’approvisionne-
ment en ces derniers moments de fabri-
cation précédant les grands froids. Enfin, 
cerise sur le gâteau  : Poser un nouveau 
garde-fou en plus de le prolonger. Ouf!!!

Bravo à l’équipe et merci au Service des 
travaux publics de notre municipalité!

Lise Lachance et Jacques Couty 
Chemin du Tour-du-Lac 
Lac-Beauport 

LAC BEAUPORT 

BRAVO AU SERVICE  
DES TRAVAUX PUBLICS!

assemblée générale 
du CCKLB

Avis à tous, le Club de canoë-kayak 

de Lac-Beauport (CCKLB) tiendra son 

assemblée générale le mardi 15 février 

20 h à la salle Caroline Brunet du Club 

Nautique. Lors de cette soirée, on pro-

cédera à l’élection de nouveaux mem-

bres du conseil d’administration et les 

fonctions incombant à chacun seront 

définies. On profitera de cette soirée 

pour remettre la fiche d’inscription 

pour la saison 2011.

L’Écho tient à vous rappeler que pour être publiée, l’opinion du lecteur doit être signée. 

Avis aux lecteurs
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santé

Effets cardioprotecteurs  
et antioxydants

Selon la Loi sur les aliments et dro-
gues du Canada, le nom «  chocolat  » 
est autorisé seulement pour les aliments 
constitués de beurre de cacao comme 
seule source de gras. Il est constitué en 
majorité de gras saturés (environ 60  %), 
habituellement néfastes pour la santé. 
Par chance! Les gras saturés du beurre de 
cacao sont des acides stéariques et ceux-ci 
n’élèveraient pas le taux de cholestérol. Ils 
auraient même des effets bénéfiques sur la 
tension artérielle.

Le cacao est aussi l’un des aliments les 
plus riches en certains flavonoïdes qui, eux, 
ont une grande capacité antioxydante. Les 
risques de maladies cardiovasculaires et 

de certains cancers 
seraient ainsi diminués 
avec une consom-
mation de cacao. Il 
contiendrait 2 à 3 fois 

plus d’antioxydants que dans le vin rouge et 
le thé vert. Mais attention! Dès qu’on ajoute 
du lait au cacao, ce dernier perd la moitié de 
ses propriétés antioxydantes. 

Plaisir et bien-être

Étant un aliment apprécié et souvent 
consommé en récompense, le chocolat sti-
mulerait la sécrétion d’endorphine, subs-
tance semblable à l’opium qui procure une 
sensation de plaisir et de bien-être. Les 
endorphines sont aussi sécrétées à la suite 
d’un orgasme et c’est probablement la rai-
son pour laquelle on compare souvent le 
sexe au chocolat! 

Présence de nutriments

Le cacao est une excellente source de 
phosphore, magnésium, fer, cuivre, man-
ganèse et zinc, minéraux impliqués et 
nécessaires à diverses réactions métabo-
liques, permettant une croissance et un 

développement normaux. Il fournit aussi 
des vitamines telles la B2 (riboflavine) 
et la B3 (niacine) impliquées notamment 
dans la production d’énergie. 

Le chocolat avec un taux de cacao plus 
élevé est à privilégier, car il contient plus 
d’antioxydants et moins de sucre. La « frian-
dise chocolatée » est à éviter le plus possible, 
car on y ajoute des huiles hydrogénées (gras 
trans) néfastes pour la santé du cœur.

À considérer!

Malgré ses nombreux atouts, le chocolat 
doit tout de même être consommé avec 
modération vu sa teneur élevée en gras, 
qui peut facilement contribuer à une sur-
consommation quotidienne de calories et 
au gain de poids. Un carré (29 g) de cho-
colat amer à cuire contient 185 calories, 

dont 15 g de gras, soit l’équivalent de 3 
carrés de beurre. Les quantités de sucres 
varient aussi en fonction du type de choco-
lat choisi : plus le taux de cacao augmente, 
plus la quantité de sucre diminue. 

Quoique retrouvée en quantité moin-
dre que dans le café, le chocolat contient 
aussi de la caféine, un excitant pouvant 
être mal toléré chez certaines personnes 
si consommé en trop grande quantité. Les 
oxalates présents dans le chocolat peuvent 
aussi nuire à l’absorption du calcium qui 
peut altérer la santé osseuse.

 Enfin, des études ont montré un lien 
entre la consommation de chocolat et le 
déclenchement de maux de tête (à aller 
jusqu’aux migraines) ainsi que le reflux 
gastro-oesophagien. Comme quoi il y a 
deux côtés à une médaille…

À la veille de la St-Valentin, le chocolat 
est actuellement la star des tablettes 
d’épiceries. Mais lequel choisir parmi 
ces nombreuses variétés? 

Par Sarah Drouin,  
diététiste-nutritionniste

Comparaison des différents types de chocolat

Chocolat noir  
à 70 % (30 g)

Chocolat   
au lait(30 g)

Chocolat  
blanc (30 g)

Friandise  
chocolatée (30 g)

Quantité de cacao 35 à 70 % 25 à 40 % traces Traces

Gras (g) 12 9 11 12

Sucre (g) 8 17 17 15

Sarah Drouin, Dt.P., M.Sc.
Diététiste-nutritionniste

418 575-8424 /sarah-drouin@hotmail.com

Nutrition sportive
Perte et gain de poids
Troubles d’alimentation chez les enfants
Coaching personnalisé
Visite à l'épicerie
Planification de menus 

CONSULTATION À DOMICILE

LE CHOCOLAT : UN CHOIX SANTÉ ?	

Montcalm  

Prix demandé :          97 000 $ 

habitenous

Stoneham -  Plan, réalisation,
prestations offertes. 15 000 p2. Très rare !
Prix demandé :          577 000 $ 

Lac-Beauport - Toit cathédrale, 4 ch, 2sdb, 
2 foyers. Piscine creusée.Terrain de 31000p2

Prix demandé :          345 000 $

PLEIN SUD - VUE

IMMEUBLE COMMERCIAL COPROPRIÉTÉ - REZ-DE-JARDIN COPROPRIÉTÉ - REZ-DE-CHAUSSÉ

PARFAITE  RÉUSSITE

Québec - Rue St Jean, 1223 pc 
par niveau sur trois étages 
Prix demandé :          695 000 $

Lebourgneuf - libre - 1000 p2 hab.
Parking intérieur, rangement, Piscine.  
Prix demandé :          205 900 $ 

6400 LE MESNIL 

V E N D U

Stoneham - Cottage Neuf - 46 * 32. 
Qualité de construction, souci du détail, vue.  
Prix demandé            427 000 $ 

N O U V E A UN O U V E A U
Beauport - Secteur +++, école 3mn, 3 ch 
étage, verrière ouest, garage. Impeccable. 
Prix demandé :           369 000 $          

HAUT DE GAMME 
Lac Beauport - Face au Lac, Magnifique. 
Grande terr, spa. Garage. Plage.  
Prix demandé            575 000 $ 

N O U V E A U

Montcalm -  Appartement de 800 p2hab. Parking. 
Rangement. Cour gazonné. Cartier - St Jean - comm. et bus. 
Prix demandé :          159 000 $ 

Montcalm - Appartement. Parking. Rangement. 
Cour gazonné, Cartier - St Jean - comm. et bus.  
Prix demandé :         135 000 $ 
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santé

La Saint-Valentin a également évolué, 
autrefois la fête des amoureux, on pourrait 
dire qu’elle a pris du poids en devenant la 
fête de l’amour et de l’amitié; en tout cas, 
elle s’est élargie et donnerait plutôt lieu à 
une fête de rapprochement. Le couple y 
trouve toujours une place de choix pourvu 
que les individus qui le composent aient 
conservé intactes leurs valeurs personnel-
les. La Saint-Valentin, pour être digne de 
son statut de fête de l’amour, réclame sans 
contredit la vérité, le respect, la liberté, la 

fidélité et la croissance. Ces valeurs essen-
tielles qui témoignent de l’art d’aimer. 

Quelque soit le modèle de couple qu’on 
ait adopté, traditionnel, égalitaire, recons-
titué ou même en pointillé (chacun des 
partenaires ayant son logement et se 
rencontrant régulièrement pour de brefs 
séjours), chacun arrive avec son identité 
sexuelle et personnelle, ses propres émo-
tions, pour toucher le cœur de l’autre afin 
d’engager le couple à monter d’un cran la 
relation que vivent les deux individus. 

À partir du désir de complémentarité – 
et non principalement de l’attraction éro-
tique – de l’acceptation de la différence, de 
l’appréciation de l’autre – qui est différent 
de l’attraction vers l’autre – on peut arriver 
à connaître l’autre pour cibler dans son his-
toire, ses valeurs, ses forces, ses faiblesses, 

ses désirs profonds, 
l’élément qui va le sur-
prendre, le ravir et le 
faire sourire de ten-
dresse. Simplement 
en parlant de fidélité, 
on parle de promesse, 
de responsabilité et 
de choix qui permet 
de reconquérir l’autre 
dans l’engagement d’un 
processus de matu-
ration affective-spiri-
tuelle. Ainsi, plutôt que 
de miser sur l’acquis, 
on trouve le point sen-
sible qui permettra de 
faire de l’événement un 
moment inoubliable et 
des plus agréables.

Ce qui est essentiel pour chaque mem-
bre du couple en ce jour de fête, c’est 
naturellement d’éviter d’être influencé par 
la recherche du plaisir instantané, sans 
intégrer les véritables valeurs affectives. 
En faisant l’effort d’une exploration bien 
ciblée de l’état de son amoureux, de ce 
qu’il vit, de ses besoins, en évitant la tra-
dition et tous ses pièges, on peut vraiment 

surprendre directement son partenaire 
et arriver à alimenter son couple amou-
reux par la meilleure option pour créer 
l’enchantement. 

Décidément, si la Saint-Valentin n’avait 
pas vu le jour, il aurait fallu l’inventer afin 
qu’on se rappelle, au moins une fois dans 
l’année, que le véritable amour est une 
célébration.

La Saint-Valentin,  
une douceur à ne pas manquer

Parce que l’occasion fait le larron, ça 
ne veut pas dire que le larron ne peut 
pas être bon. Il faut savoir tirer parti 
des meilleures occasions. La Saint-
Valentin en est toujours une pour le 
couple 2011. L’occasion de démontrer 
qu’on peut sortir de son ordinaire 
pour agréablement surprendre. Mais 
encore, faut-il surtout ne pas rater une 
bonne occasion. Pour bien réussir un 
événement, créer les meilleurs souve-
nirs, le petit plus est toujours de mise.

Marie-Paul Ross, M.A., Ph.D.

Docteure  en  sexo log ie  c l in ique

Voici les prochaines formations offertes par l’Institut de Développement Intégral 
(IDI) Ces formations ont lieu au 20280, boulevard Henri-Bourassa

FORMATION HIVER-PRINTEMPS 2011
date coût 

MIGS-101
11-12 février, 

25-26 février de 9h à 17h
Introduction au MIGS 425 $

MIGS-201
11-12 mars, 

25-26 mars de 9h à 17h

Apprentissage 
à l’autonomie 
thérapeutique 

niveau I 

440 $

MIGS-214*
19-20 mars de 9h à 17h 

(première partie, 
suite automne 2011)

Hygiène de vie 
selon le MIGS
am : théorie  

pm : randonnée

420 $

MIGS-202
27 avril de 18h00 à 21h
28-29-30 de 9h à 17h 
et 1er mai de 9h à 12h

Apprentissage 
à l’autonomie 
thérapeutique 

niveau II

425 $

MIGS-204

27 mai de 18h à 21h 
et 28 mai de 9h à 17h
17 juin de 18h à 21h 

et 18 juin de 9h à 17h

Expérience spirituelle 
en groupe

350 $

Équipe de Dre Marie-Paul Ross   (418) 849-2499 / (418) 849-8920
communications@iidicanada.com          www.iidicanada.com

Retrouvez le plaisir du maillot
À l’achat de 10 traitements anti-cellulite

Obtenez GRATUITEMENT 
votre crème anti-capiton de Sothy’s 

d’une valeu r de 87 $.
De plus recevez 10 $ de rabais 

sur chaque traitement 
supplémentair e pendant 
votre cure anti-cellulite.

CONSULTATION GRATUITE

Quand ça fesse, 
c’est le temps d’agir !

*payable en 2 versements égaux
 pour recevoir la crème anti-capiton

418 622-7299 l conceptbeaute.net
8500 boul. Henri-Bourassa (carrefour Charlesbourg, tout près de Lac-Beauport)



Chantal Fleurant
Courtier immobilier

Sheila Gagnon,
adjointe

Céline Robitaille
Courtier immobilier

394, chemin Tour du lac. P. D. 329 000 $.69, chemin de la Passerelle. P. D. 389 000 $.

7, chemin des Conifères. P. D. 449 000 $.13, chemin de Sévrier. P. D. 389 000 $.

57, chemin de la Vallée. P. D. 269 000 $.11, chemin du Plateau. P. D. 555 000 $.

1008, Sainte-Brigitte. P. D. 429 000 $.214, chemin Tour du Lac. P. D. 234 000 $.

VENDU

VENDU

VENDU

VENDU

VENDU

VENDU

VENDU
VENDU

LAC-BEAUPORT LAC-BEAUPORT 

LAC-BEAUPORT LAC-BEAUPORT 

LAC-BEAUPORT LAC-BEAUPORT 

STE-BRIGITTE-DE-LAVAL LAC-BEAUPORT 

418.849.0555
Chantal Fleurant

Courtier immobilier
Sheila Gagnon

adjointe
Céline Robitaille

Courtier immobilier



Encore en tête de liste en 2010 
Meilleur vendeur à Lac-Beauport  

2006, 2007, 2008, 2009, 2010

Attestation Diamant
Club des élites nationalwww.andredussault.com

4 cc, 3 sb, cuisine contempo, foyer deux faces, sf, cinéma maison. 597 000 $. Vue époustouflante sur tout le lac ! Accès lac avec plage, 4 cc, 3 sb. 589 000 $. 4 cc, foyer, terrain plat sans voisin arrière. 259 000 $.

6 cc, 3 sb, 1 se, foyers, piscine ht, bordé de grandes haies. 459 000 $  

Don-Bar, 4 cc, 2 sb, aire ouverte, immense chambre princ. 429 000 $.

4 cc, boiseries. La forêt à nos pieds sur cour arrière, grande terrasse. 394 000 $.

4 cc, 2 sb, salle fam, foyer. Terrain paysager, piscine ht. Serv. mun. 274 000 $.

4 cc, 2sb, 2 foyers, belle fenestration, vue sur le lac. 739 000 $. 4 cc, 2 sb, 1 se, foyer. Plein de cachet, ardoise, granite, grande sf. 289 000 $.

4 cc dont une avec sb attenante, immense remise 2 étages. 419 000 $.5 cc, 2 sb, foyer, solarium avec spa, terrain plat, intime, pisc. creusée. 439 000 $.

4 cc, bur, 2 sb, 2 foyers, fenestration abondante. Gar. excavé. 475 000 $. Vue Relais. 3 cc, ss presque fini pour bi-génération avec entrée indépendante.

3 cc, plaf. cath, foyer, bois franc, ss aménagé, piscine ht. 379 000 $.4 cc, 2 foyers. Piscine ht., terrain paysager. Serv. mun. 284 000 $.

NOUVEAU

NOUVEAU

NOUVEAU

NOUVEAU

NOUVEAU

NOUVEAU

275 000 $ 

VUE RELAIS 

CACHET

LA VUE ! 

LA NATURE 

LAC-BEAUPORT LAC-BEAUPORT LAC-BEAUPORT 

ANCIENNE-LORETTE 

LAC-BEAUPORT

LAC-BEAUPORT LAC-BEAUPORT LAC-BEAUPORT

LAC-BEAUPORT STONEHAM

LAC-BEAUPORTLAC-BEAUPORT

MAGNIFIQUE

IMPECCABLE
LAC-BEAUPORT LAC-BEAUPORT 

VUE 

EXCEPTIONNELLE

LAC-BEAUPORT  

VUE LAC 

418.849.0555



Encore en tête de liste en 2010 
Meilleur vendeur à Lac-Beauport  

2006, 2007, 2008, 2009, 2010

Attestation Diamant
Club des élites nationalwww.andredussault.com

4 cc, sans voisin arrière, rue sans issue. 869 000 $.

3 paliers, 3 cc, 2 sb, 2 mezz, plaf. cath, foyer, gar. triple. Serv. mun.539 000 $.

2 cc, bureau, 2 sb, Planchers béton radiants, foyer/cuisinière gaz. 624 000 $.

3 cc, aire ouv, plaf. cath., foyer, climatisation centrale, terrasse. 344 000 $.Terrain intime et boisé de 49 000 pc. 5 cc, 3 sb. 839 000 $.

4 cc, toit cath, foyer, 4 portes-fenêtres donnant sur lac. 449 000 $.

Vue sur la ville ! Piscine int, sauna, 2 foyers, 4 cc, 2 sb, 3 se, sf. 750 000 $. Foyer, bois franc, 4 cc, bur, boudoir, 2 sb.Terrain paysager, terrasse. 595 000 $.

Bord du lac avec quai, cabane à bateau. 2650 $ par mois, nc, né. 

ÉLÉGANTE

VUE RELAIS 

VUE RELAIS 

LUXUEUSE

SPLENDIDE

LAC-BEAUPORT 

Cap-Rouge 

VERTMONT-SUR-LE-LAC 

CHARLESBOURG SILLERY

LAC-BEAUPORTLAC-BEAUPORT

BORD 

DU LACBORD 

DU LAC

LAC-CLÉMENT LAC-BEAUPORT 

3 chambres, une salle familiale, véranda, poêle comb. lente. 239 000 $. 100 pieds de façade. 3 cc, ss aménagé, coucher de soleil unique ! 589 000 $. 2 sb, 4 cc, 2 garages doubles. Vue et accès au lac. 649 000 $.

 

ACCÈS 

LAC TOURBILLON 

BORD 

DU LAC

LAC-BEAUPORT LAC-BEAUPORT

3 cc, rue cul-de-sac très tranquille, fenestration et toiture récentes. 895 000 $. 4 cc, bureau, foyer, plage de sable avec quai. 1 250 000 $. 3cc, ss entièrement aménagé avec logement ou bigénération. 1 680 000 $.

BORD 

DU LAC BORD 

DU LAC BORD 

DU LAC

LAC-BEAUPORT LAC-BEAUPORT LAC-BEAUPORT

VUE ET ACCÈS 

 AU LAC 

LAC-BEAUPORT

LOCATION

VUE SUR  

LE FLEUVE



4 cc, cuisine aire ouv sur sm et sur salon avec foyer. 339 000 $.

Verrière, foyer, bois franc, 3 cc,salle familiale, 2 sb. 389 000 $. 3 cc, foyer au gaz, ss aménagé. Superbe vue sur Mont Ste-Anne. 379 000 $. Rénovée avec goût, 3 cc, poss. de 5, ss aménagé, 2 foyers. 289 900 $.

163 pi façade, sur Lac Fontaine Claire. Terr. 43 000 pc intérieur à finir. 225 000 $. Chalet saisonnier, sans électricité, 2 cc, très bon état, vendu meublé4 cc, grande cuisine, bois franc, grande douche double. 274 000 $

Bois franc, bur, salle de jeux, 3 cc, poss. 4e au ss. 295 000 $. 2 cc, poss. 3e au ss, bois franc, ss aménagé avec sf et salle de jeux. 239 000 $.

MAGNIFIQUE

SUPERBE

IMPECCABLE

RÉCENT

RÉNOVÉE

79 000 $ 

SAINTE-FOY 

SAINT-ÉMILE

LÉVIS

Lac-beauport

DE  

L’E
SPACE 

LAC-SAINT-CHARLES CHARLESBOURG SAINT-ÉMILE 

  INFORMEZ-VOUS!

www.do
mainedum

oulin.qc.ca
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19 TERRAINS
80 000 $À PARTIR DE

DÉJÀ 6 DE VENDUS

VUE  

MONT STE-ANNE

BEAUPRÉ

  PRÊTS À CONSTRUIRE.

PLUSIEURS TERRAINS ADOSSÉS AU GOLF.
ENTRE 35 000 ET 45 000 PIEDS CARRÉS.

BORD 

DU LAC

SAINT-MARCEL-DE-L’ISLET 

Chantal Fleurant
Courtier immobilier

Sheila Gagnon,
adjointe

Céline Robitaille
Courtier immobilier

418.849.0555
Chantal Fleurant

Courtier immobilier
Sheila Gagnon

adjointe
Céline Robitaille

Courtier immobilier
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Bonjour à tous, commençons donc par 
nous souhaiter, collectivement, santé et 
prospérité pour notre année 2011. Et pro-
fitons-en aussi pour prendre, et surtout 
respecter, de bonnes résolutions. Ce qui 
m’amène à vous entretenir aujourd’hui 
d’un sujet épineux : les rendez-vous man-
qués! Alors, comme résolution, certains 
d’entre vous pourraient décider de  faire 
attention de ne plus manquer leurs ren-
dez-vous à l’avenir… 

Que ce soit chez le dentiste ou ailleurs, 
les rendez-vous manqués sont lourds de 
conséquences et causent des pertes irré-
cupérables aux entreprises. C’est pour-
quoi vous remarquerez l’implantation 
de protocoles de gestion dans plusieurs 
bureaux.  

Depuis 2010, à la clinque, nous avons 
été obligés d’instaurer ce genre de politi-
que dans le but de gérer la problématique 
des rendez-vous manqués. Il existe plu-
sieurs manières de traiter cette difficulté, 
et bien que ce ne soit jamais facile, nous 
croyons sincèrement avoir opté pour 
la meilleure solution : Premièrement, 
lorsqu’un client ne se présente pas ou 
annule dans un délai insuffisant, nous lui 
faisons parvenir une lettre d’explication. 
Si cela se reproduit, il y a alors une péna-
lité de 60 $, dont 50 % du montant est 
remis en don à Opération Enfant-Soleil.

Nous remarquons 2 réactions différen-
tes à cette politique. La grande majorité 
des clients comprennent très bien et nous 
sommes heureux de pouvoir compter sur 
leur collaboration. Cependant, certains 

réagissent négativement et ne semblent 
pas comprendre les raisons d’une telle 
mesure. Pourtant, cette politique est 
très bien expliquée! Je me permets donc 
d’essayer une autre approche afin de sen-
sibiliser les gens à ce sujet.  Faisons un 
petit exercice-comptable : Imaginons une 
statistique de 1 rendez-vous d’une heure, 
manqué, par jour, et reportons cela sur 
une année. Cela implique 5 heures per-
dues par semaine, 20 heures perdues par 
mois, 240 heures perdues par années… 
Pouvez-vous maintenant comprendre les 
dommages importants que cela cause à 
une compagnie? Ces pertes sont donc 
directement reliées à l’augmentation 
annuelle des tarifs, et ce, peu importe 
l’entreprise.

Je reviens donc au titre de cette chro-
nique : L’organisation est la solution!  Il 
est plutôt rare qu’un rendez-vous manqué 
soit volontaire, c’est beaucoup plus une 
question d’organisation. Il faut seulement 
porter une plus grande attention à notre 
horaire et aux rendez-vous que nous 
réservons pour être certains de pouvoir 
s’y présenter.

En espérant avoir réussi à démystifier 
cette question…

Merci de votre compréhension.

 Vos commentaires et propositions sont 
les bienvenus.  Je pourrai m’en inspirer 
pour de prochaines chroniques. Vous 
pouvez nous joindre au 848-8000 ou à 
www.cliniquedentairestoneham.ca

L’organisation est la solution !

4 Choix de Forfaits disponibles et
Beaux choix de 	eurs assorties. 

Faites vos réservations à l'avance 
et vous éviterez la �le d'attente
Passez chercher ou faites livrer

Dr Stéphane Coulombe DMD

† Certaines conditions s’appliquent. Tous les produits de financement personnel et les hypothèques résidentielles sont offerts par la Banque Royale 
du Canada sous réserve de ses critères de prêt standard.
® Marque déposée de la Banque Royale du Canada. RBC et Banque Royale sont des marques déposées de la Banque Royale du Canada. 
MC  Marque de commerce de la Banque Royale du Canada.

Tirez parti de la valeur nette de votre maison

Optez pour la Marge Proprio RBC® et tirez parti de 
la valeur nette de votre maison pour financer vos 
prochaines rénovations, des frais de scolarité ou des 
placements, comme des cotisations à votre REER.

Cette solution vous permet de gérer judicieusement 
tous vos besoins d’emprunt en un seul programme à 
la fois simple et flexible. Voici ce qu’offre la Marge 
Proprio RBC:

La possibilité de consolider vos dettes à intérêt 
élevé en un seul versement mensuel qui vous 
permettra de dégager des liquidités et 
d’économiser sur les frais d’intérêt.

Une demande unique : à mesure que vous 
remboursez votre hypothèque, le crédit 
disponible de votre marge de crédit augmente 
automatiquement. Nul besoin de présenter une 
nouvelle demande.

La souplesse d’accéder à des fonds quand et 
comme vous voulez : au guichet, par chèque, en 
succursale et par Banque en direct.

  

Tournez la valeur 
nette de votre 
maison à votre 
avantage.

Caroline Parent
RBC Banque Royale
Région de Québec

Cellulaire : 418-575-7226
Télécopieur : 418-849-6064
caroline.parent@rbc.com

Appelez-moi pour 
en savoir plus sur la 
Marge Proprio RBC

avisdenomination_dportal-out_Layout 1  11-02-04  10:53  Page1
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santé

En ce qui concerne l’alimentation, 
je vais m’en tenir à quelques éléments 
de base. Parlons d’abord du sucre et du 
sel, deux grands dangers qui menacent 
notre santé. Lorsque j’étais enfant, les 
sucreries, les desserts et les boissons 
gazeuses contenaient du sucrose ou plus 
simplement du sucre. Le sucrose est un 
disaccharide, un sucre formé de deux 
molécules. Progressivement, dans notre 
alimentation, le sucrose a été remplacé 
par des sucres simples surtout par le glu-
cose et le fructose. Ces sucres sont absor-
bés beaucoup plus facilement et rapide-
ment par notre organisme et stimulent 
beaucoup plus rapidement la production 
d’insuline. On sait qu’un des rôles de l’insu-
line est d’emmagasiner l’énergie dans notre 
corps sous forme de graisse. Autrement dit, 
les bonbons déjà nocifs de mon enfance ont 
été remplacés par des bonbons beaucoup 
plus nocifs pour la santé. 

On retrouve les mêmes sucres très 
nocifs dans ce que l’on boit. Les liqueurs 
douces d’abord, mais aussi d’autres bois-
sons sucrées aux  fruits, les boissons dites 
énergisantes et… les jus de fruits. Même 
les jus de fruits sans sucre ajouté sont de 
mauvais aliments. On prend le fruit et on 
enlève la plupart de ses éléments nutri-
tifs pour en tirer l’eau et le sucre, majo-
ritairement des sucres simples. Quand la 
publicité nous dit qu’un verre de jus équi-
vaut à une portion de fruit, on nous ment 
effrontément.

La même publicité nous dit aussi qu’un 
jus de légumes équivaut à une portion de 
légumes. Le jus de légumes ne contient 
qu’une infime partie des légumes, par-
ticulièrement l’eau et le sucre comme 
pour les jus de fruits. De plus, on y 
ajoute une quantité importante de sel, 
qui est un autre danger. En plus d’avoir 

un effet nocif pour notre santé, pris en 
trop grande quantité, le sel nous empê-
che d’apprécier les diverses saveurs des 
aliments. S’il vous plaît, permettez à vos 
enfants de goûter les saveurs variées des 
aliments sans les camoufler avec du sel 
ou du sucre.

Quant à l’activité physique, tous en 
savent l’importance capitale pour la santé. 
Il est essentiel de montrer à nos enfants, 
qui vivent à l’heure des gadgets électro-
niques, le plaisir de l’activité physique. 
Amenez-les jouer dehors le plus souvent 

possible. Encouragez-les à faire du sport 
et qu’ils le pratiquent d’abord pour le plai-
sir avant de penser performance.

Il est aussi important de limiter à 
un maximum de deux heures par jour 
les activités devant les écrans; télévi-
sion, ordinateurs et jeux vidéo. Comme 
parent, il est bien de donner l’exemple. 
Cultivons une mentalité d’activité physi-
que. Prenons les escaliers plutôt que l’as-
censeur, montons ou descendons quand 
on prend un escalateur plutôt que de res-
ter à ne rien faire, marchons ou prenons 
la bicyclette au lieu de prendre l’automo-
bile pour les trajets courts.

Je vous souhaite de belles activités 
avec vos enfants !

La prévention (suite)

Obésité chez l’enfant
Le mois dernier, je vous ai décrit la prévention de l’obésité en parlant d’abord du comportement face à la 
nourriture. Ce mois-ci, j’aimerais aborder deux autres thèmes importants : l’alimentation et l’activité physique.Cent re  méd ica l  Henr i -Bourassa ,  

4850 bou l . Henr i -Bourassa ,418-977-8448  
g fa la r@gmai l . com

Guy Falardeau, m.d. Pédiatre

Restaurant Le Dijon, Four Points by Sheraton Québec, 7900, rue du Marigot 
Réservation :  481.627-4900   www.ledijon.com     

Les associés de Malenfant Dallaire, 
comptable s agréés, S.E.N.C.R.L. sont 
heureu x d’annoncer la nomination 
de monsieu r Paul Bolduc, CGA 
comm e associ é en fiscalité. À 
l’emploi de Malenfant Dallair e depuis 1999 
et associé délégué depuis 2008, monsieur 
Bolduc a développé son expertise en achat-
vente d’entreprise, réorganisatio n corpora-
tive, ainsi qu’en planificatio n et en règlement 
de succession. Son expertise combinée à 
son leadership contribue grandement au 
succès de notre clientèle. Malenfant Dallaire 
est fier d’ajouter un tel joueur au sein de son 
équipe à titre d’associé et de dirigeant d’une 
entreprise dynamique et en croissance.

Malenfant Dallaire est un cabinet de 
comptable s agréés fondé en 1982 qui 
pratique l’expertise comptable et rend des 
services conseils à des entreprises évoluan t 
dans tout le Québec. Le cabinet compte près 
50 personnes chevronnées et dévouées 
au service de sa clientèle. Bien représenté 
à Lac- Beaupor t par 3 membres de sa 
directio n, nous sommes également heureux 
de compter parmi notre clientèle plusieurs 
entreprises qui y sont situé.

D’ambition et d’avenir 

MALENFANT DALLAIRE
comptables agrées, S.E.N.C.R.L.

Comptables agrées

Place de la Cité, Tour de la Cité
2600, boul. Laurier, bureau 872
Québec (Québec) G1V 4W2
Téléphone: ( 418 ) 654.0636
Télécopieur : ( 418 ) 654.0639
maldal@malenfantdallaire.com
www.malenfantdallaire.com

Paul Bolduc, CGA
Associé fiscalité Des gens d’écoute et de parole
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Stoneham-et-Tewkesbury

Le point sur le  
développement immobilier 

PHILIPPE BRASSARD

Pour de plus amples renseignements, veuillez communiquer avec :

Avertissement : Les caractères de l’avis de non-responsabilité doivent être plus grands si des données de rendement y apparaissent.  Tout le 
texte dans l’avis de non-responsabilité doit être d’au moins 10 points.

Pour obtenir davantage de renseignements, veuillez contacter votre Service de la conformité ou CI Investments Inc.

Conseillère en sécurité financière et conseillère en assurance et rentes collectives, *cabinet de services financiers - distributeur autorisé par la Sun Life du 
Canada, compagnie d’assurance-vie, et cabinet partenaire de Distribution Financière Sun Life (Canada) inc.†, cabinet de services financiers - Représentante en 
épargne collective, Placements Financière Sun Life (Canada) inc.†, cabinet de courtage en épargne collective. - †Filiales de la Sun Life du Canada, compagnie 
d’assurance-vie. Les fonds communs de placement peuvent comporter des commissions, des commissions de suivi, des frais de gestion et d’autres frais. Veuillez 
lire le prospectus avant d’investir. Les fonds communs de placement ne sont pas garantis, leur valeur fluctue fréquemment et les rendements passés pourraient 
ne pas se répéter. ®Placements CI et le logo de Placements CI sont des marques déposées de CI  Investments Inc. Payé en partie par Placements CI.      (02-11)

Régimes Enregistrés D’épargne - Retraite

Pour toutes vos épargnes de retraite, nous recommandons 
Placements CI, l’une des plus importantes sociétés de fonds 
du pays, avec la plus large sélection de fonds de placement 
et plusieurs des meilleurs gestionnaires de portefeuilles de 
l’industrie. CI offre d’excellents placements REER, y compris une 
large gamme de fonds communs de placement et de fonds 
de portefeuille, qui procurent un portefeuille complet dans un 
placement unique, et des fonds distincts avec des garanties.

N’oubliez pas 
votre cotisation 
REER.
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Geneviève Blouin
Services Financiers Blouin et Blouin inc. 

3265, 1ère Avenue, Québec, Qc G1L 3R1

Téléphone: (418) 622-2627
Courriel: genevieve.blouin@sunlife.com

 

Conseil stoneham

La valeur totale des nouvelles construc-
tions s’élève à 31 M$, une montée substan-
tielle comparativement à 2009 (26 M$) et 
2008 (25 M$).

L’été dernier, quelques semaines avant 
que le débat entourant le règlement de 
contrôle intérimaire (RCI) visant à proté-
ger la prise d’eau dans le bassin versant de 
la ville de Québec ne mène à un moratoire, 
plusieurs propriétaires de terrains lotis 
ont craint de se voir refuser un permis en 
raison des nouvelles restrictions antici-
pées. Résultat  : les demandes de permis 
ont afflué à Stoneham-et-Tewkesbury juste 
avant le moratoire.

Depuis, le RCI a été officiellement adopté 
en novembre dernier à la Communauté 
métropolitaine de Québec. Le conseil croit 
que le RCI devrait maintenant ralentir le 
développement immobilier. « Notre vision 
pour l’année 2011, c’est qu’il y aura une 
baisse pour revenir à la moyenne de 110-
115 nouvelles constructions », a avancé le 
maire Robert Miller.

L’application actuelle du RCI permet 
d’envisager qu’un certain nombre de ter-
rains, parmi les 700 terrains lotis réper-
toriés, ne seront plus constructibles, du 
moins sans repenser le projet. «  On ris-
que d’avoir un ralentissement pendant la 
prochaine année, le temps que les gens 
s’approprient la nouvelle réglementation », 
a affirmé le maire, assurant que la muni-
cipalité effectue des pressions pour assou-
plir la réglementation.

Reste qu’à long terme, le développement 
devrait retrouver son rythme actuel. «La 
demande est là pour les jeunes familles 
principalement, a soutenu M. Miller. Je 
pense que l’engouement va se maintenir 
au cours des prochaines années. Après le 
ralentissement, on va peut-être atteindre 
une vitesse de croisière.»

Le potentiel de développement à l’in-
térieur du périmètre d’urbanisation 
demeure 1000 unités pour les 15 à 20 
prochaines années, a souligné le directeur 
de l’urbanisme, Louis Desrosiers. Selon 
lui, la municipalité possède les outils 
pour contrôler ce phénomène. «  Ce que 
les citoyens veulent, je pense, c’est qu’on 
atteigne un équilibre. On veut des projets 
viables et structurants, dont les gens vont 
bénéficier  », a-t-il soulevé. «  Le but c’est 
d’avoir une ville qui est dynamique  », a 
glissé le maire.

Urbanisme

La réglementation d’urbanisme de 
Stoneham-et-Tewkesbury a été en partie 

modifiée le 17 janvier pour respecter le 
RCI. En conséquence, des propriétaires de 
terrains assujettis au RCI devront suivre de 
nouvelles procédures.

Notamment, les demandes impliquant 
des travaux sur une rive ou littoral, 

l’aménagement d’un stationnement dans 
un secteur de forte pente ou pour un bâti-
ment commercial, ou tout projet néces-
sitant un remaniement de sol de plus de 
500 m2, devront désormais passer par les 
procédures d’évaluation du règlement sur 
le Plan d’implantation et d’intégration 
architecturale (PIIA). Autrement dit, le 
comité consultatif d’urbanisme devra exa-
miner le projet, qui aura ensuite besoin 
de l’approbation du conseil par résolution 
pour aller de l’avant.

Nouvelle école

Par ailleurs, le projet d’une nouvelle 
école primaire pour répondre aux besoins 
des nouvelles familles semble avancer. Au 
dernier budget, Stoneham-et-Tewkesbury 
a annoncé son partenariat au projet. 
«  Généralement, les municipalités partici-
pent par un don de terrain. On analyse dif-
férents endroits présentement », a signalé M. 
Miller, qui planifiait rencontrer la commis-
sion scolaire pour cerner les besoins exacts.

Stoneham-et-Tewkesbury a observé un petit boom de 133 nouvelles construc-
tions résidentielles en 2010, par rapport à 116 en 2009 et 123 en 2008, a 
dévoilé un rapport déposé à la séance régulière du 17 janvier.

Le conseiller M.François Du Sablon et la 
maire Robert Miller
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Lors d’un matin où Québec s’est trans-
formé en congélateur en janvier, en me 
promenant dans le Vieux-Port, j’ai aperçu, 
au beau milieu du fleuve, quelques goé-
lands qui tentaient de se démener au tra-
vers d’énormes morceaux de glace. Des 
oiseaux à -35 °C ? J’avais déjà été plus 
brillant ! C’était bel un bien cinq braves 

qui s’entraînaient en vue du début de sai-
son de canot à glace. 

Bien que le canot à glace, version sport 
extrême, se soit popularisé dans le cadre 
du Carnaval (1894), cela a d’abord été un 
des principaux moyens de transport pour 
relier les deux rives à l’époque. Pour une 
foule de raisons reliées à des conditions de 
glace, la marée, la température, l’aména-
gement du territoire, il semble que ce soit 
seulement dans notre coin de pays que 
l’on ait développé la pratique de ce sport.   
C’est ce que m’a expliqué Jonathan qui 
n’arrive pas à s’expliquer pourquoi cer-
tains athlètes en quête d’émotions fortes 
n’ont jamais tenté le canot à glace.

« Je n’ai jamais fait un sport où la patate 
va aussi vite, m’a-t-il raconté.  En même 

temps, c’est très technique, c’est un travail 
d’équipe et chaque erreur peut être fatale. 
L’expérience fait toute la différence  », 
ajoute Jonathan qui aspire à détrôner 
l’équipe Château Frontenac-Innovex-Le 
Soleil, de Jean Anderson, d’ailleurs com-
posé de 3 quinquagénaires. Chaque année, 
on se dit que c’est à notre tour », de poursui-
vre celui qui avec son équipe, peut parfois 
filer plus rapidement que le traversier. Une 
chaude lutte est à prévoir entre l’équipe 
de Jonathan (Château Laurier) et celle de 
Jean Anderson, à la conquête d’un sixième 
titre consécutif dans la catégorie élite. 

Parmi l’élite du rafting

Bien que la discipline soit de plus en plus 
populaire dans la province et même si la 
Fédération internationale de rafting tente 
d’implanter le sport aux Jeux olympiques 
de 2024, le Ministère de l’Éducation, des 
Loisirs et du Sport le considère toujours 
comme un sport amateur. Ce qui compli-
que grandement la possibilité d’élargir les 
perspectives pour développer la discipline. 
Pourtant fait sur mesure pour le Québec, 
avec ses nombreuses rivières, le rafting ne 
peut donc pas faire l’objet de subventions. 
Les différentes associations, les athlètes 
et les entraîneurs doivent ainsi se déme-
ner pour faire survivre le sport et assu-
rer un certain encadrement à l’échelle 
provinciale.

Jonathan qui s’entraîne avec la même 
équipe depuis 9 ans, dont fait partie 
Francis Roberge de Tewksbury et Olivier 
Drolet, de Lac-Delage, a remporté le cham-
pionnat canadien lors des trois dernières 
années et ne semble pas en voie de céder 
son titre. « Tout peut arriver, mais disons 
qu’il y a une bonne coche entre nous et les 
autres équipes  ». L’équipe de Stairs s’est 
d’ailleurs classée 8e au Championnat du 
monde. Bien qu’il aimerait avoir la chance 
de courir sur le circuit de la Euro Cup, de 
l’autre côté de l’Atlantique, là où le rafting 
suscite beaucoup plus d’intérêt, Jonathan 
ne peut même pas se permettre d’y songer, 
faute de soutien financier. Une situation 
déplorable quand on sait que lui et son 
équipe font partie de l’élite mondiale.

Champion canadien de rafting depuis 
trois ans, 8e aux Championnats du 
monde et deuxième sur le Circuit 
québécois de canot à glace depuis 
six ans, il ne faut pas chercher loin 
pour comprendre pourquoi Jonathan 
Stairs était surnommé «  le  castor  », 
plus jeune. Résidant sur le bord de la 
rivière Jacques-Cartier, à Tewksbury,  
il avait 13 ans lors de ses premiers 
essais sur la rivière devenue rapide-
ment son terrain de jeu quotidien. 

Jonathan «  le goéland » Stairs 

Dompteur de rivières

www.jaimonplan.com

La Caisse populaire de Charlesbourg présente 

les Bourses d’encouragement jeunesse 2011

Pour être admissible :

• Être âgé de 25 ans et moins;
• Être membre de la Caisse depuis au moins 90 jours;
• Un même jeune peut être admissible à la bourse, mais pas plus d’une fois au deux ans afin 

d’encourager le plus grand nombre possible de jeunes et ce, à raison d’une seule demande par année;
• Existence d’un encadrement ou d’une structure concernant le jeune et le projet;
• Deux lettres d’appui de personnes distinctes, ou plus en lien avec la discipline ou le secteur d’activité.

Fonce et inscris-toi au www.jaimonplan.com ou contacte Manon Roy au 418 626-1006 poste 
2502 ou par courriel à manon.d.roy@desjardins.com. Les mises en candidature auront lieu du 
19 janvier au 18 mars 2011.

* Les montants sont distribués selon les projets présentés.
N.B. : Sont exclus les employés et dirigeants de la Caisse ainsi que les personnes avec lesquelles ils sont domiciliés.

Tu te démarques par ton talent, ton initiative ou ton engagement ? Que ce soit dans le secteur de la culture, des sports, pour un projet humanitaire, environnemental, entrepreneurial, communautaire ou d’éducation. 
Ta Caisse veut te soutenir et t’encourager dans ton projet. 

Tu te démarques par ton talent, ton initiative ou ton engagement ? 

Réalise-toi !

en boursesen bourses

Jean-Nicolas Blanchet

j n@lesed i t ionspr ime.ca
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Au moment de mettre sous presse, 
Jonathan et son équipe avaient déjà dis-
puté deux des quatre courses de la sai-
son 2011. Après une troisième place à 
l’Isle-aux-Coudres, il a vu l’intraitable 
Jean Anderson et ses coéquipiers de la 
formation Château Frontenac remporter 

la prestigieuse course du Carnaval. Une 
65e victoire en 100 courses dans la caté-
gorie élite et un 21e gain au Carnaval 
pour le capitaine Anderson. Ayant 
franchi la ligne d’arrivée au deuxième 
rang, Jonathan était toutefois bien fier 
de son équipe. «  On était cinquième à 

un moment donné, nous nous sommes 
très bien défendus  », m’a-t-il mentionné 
quelques secondes après son arrivée. 
Complètement exténué, le sympathique 
athlète s’est dit encore une fois impres-
sionné par la troupe de Jean Anderson, 
juste avant d’accepter volontiers le fond 

de ma bouteille d’eau. Dans les prochai-
nes semaines, Jonathan sera à de la 
course de la banquise Portneuf avant de 
revenir à Québec pour le Grand défi des 
glaces, le 5 mars.  

Le Championnat national de 
passage à Tewksbury

Comme chaque année, la Fédération 
canadienne de rafting doit donc se trou-
ver un volontaire pour chapeauter le 
Championnat canadien de rafting. Un 
défi que Jonathan Stairs a décidé de 
relever. La compétition se tiendra du 5 
au 7 juin et une étape sera présentée 
à Tewksbury. L’étudiant en éducation 
physique qui souhaite réussir à bien 
implanter des programmes de plein air 
dans les écoles invite donc tous les par-
ticipants à s’inscrire. Quatre équipes 
auront la chance de se qualifier pour le 
Championnat du monde 2012. Même si la 
majorité des participants de la cinquan-
taine d’équipes qui s’inscrivent au cham-
pionnat canadien, chaque année, pro-
vient du milieu du rafting commercial, 
Jonathan souhaite élargir le réseau de 
compétiteurs. « Je pense aux kayakistes 
et à tous les amateurs de canot de rivière. 
La Fédération internationale de rafting a 
également ajouté un programme junior 
à ses compétitions internationales, on 
invite donc aussi les 20 ans et moins ». 
Vous pouvez vous inscrire au www.cham-
pionnatcanadienrafting2011.com.

Votre assurance santé!
Être membre à la Clinique médicale Lacroix,

c’est avoir accès à son médecin en moins de 48 heures.

Nos services 
• Infiltrations articulaires, sutures de plaies, petites chirurgies

• Nutritionniste privée (Josée Martin)

• Entente de services avec un spécialiste en orthèses plantaires

• Kinésiologue

• Prélèvements sanguins sur place et à domicile

• Vaccination

• Massothérapeute

• Bilan de santé complet

• Sexologue (service accessible sous peu)

• Services de physiothérapie

• Prélèvements sanguins en 24 heures. 

La Clinique médicale Lacroix
Cabinet de médecine privée

795, boulevard du Lac, Lac-Beauport (Québec)  G2M 0E4
T 418 841-1911  • F 418 841-4879 •  www.cliniquemedicalelacroix.com

Fini l’attente 
Pour nous, c’est une question de

MINUTES

Découvrez et vivez la différence !
rebeccaracine.com

COURTIER
IMMOBILIER

418.661.8000

URGENT ! 
Je recherche propriété 3 c.c. vue sur le lac 
et/ou les montagnes serait un atout !
Prix maximu m 325 000 $.

- LAC-BEAUPORT -
Propriété complètement 
rénovée, 3 cc (balcon/
c.p.), bureau, 2 salons 
dont 1 avec foyer, garage 
attenant. Terrain aménagé 
avec bassin d’eau, vue sur 
le lac et montagnes. Plage 
et piscine en copropriété. 
412 000 $

NOUVEAU !
- Beauport - 
Condo très lumineux 
sur 2 niveaux, 2 ch. 
1 s. bain et 1 s d’eau, 
2 stats ext. avec remise.
poss. rapide.
Seulement 189 000. $



w w w . l e c h o d u l a c . c a  |  JOURNAL L’ÉCHO DU LAC |  févr ier  2011  |  vo l . 5  numéro 622

La réputation du Centre National 
d’entrainement de la montagne fait 
son chemin. L’an dernier à quelques 
semaines des Jeux de Vancouver, c’était 
l’Équipe nationale de Chine qui y menait 

son entrainement intensif. Si l’équipe 
Belarusse choisit aujourd’hui de s’en-
trainer en terre québécoise, c’est qu’il 
y a du Tom Hutchinson derrière tout 
ça. Et qui est sieur Hutchinson? C’était 

l’entraineur-chef de l’Équipe canadienne 
de style libre durant les 9 dernières 
années, ayant représenté le Canada en ce 
rôle au cours des 3 dernières olympiques. 
En 2010, le Canadien a décidé 
de relever un nouveau défi en 
devenant l’entraîneur-chef de 
l’Équipe Belarusse. 

Une demi-lune olympi-
que qui se démarque 

Hutchinson qui à maintes 
reprises a eu l’occasion de 
s’entraîner à Stoneham avec 
l’Équipe canadienne ne pou-
vait choisir meilleur lieu pour 
ses poulains, d’autant plus 
que la montagne sera l’hôte 
des Championnats du monde 
de planche à neige en 2013. 
On comprend qu’il est dans l’intérêt des 
athlètes professionnels de s’entrainer sur 
les lieux de compétition, surtout que les 
Mondiaux sont également la première 
étape de classification pour les olympi-
ques de 2014 en Russie.

Ainsi donc, Hutchinson a pris la déci-
sion de s’envoler en compagnie des 6 
athlètes de l’équipe et de son assistant-
entraineur pour deux entrainements 
d’une durée de 1 mois, soient du 16 jan-
vier au 13 février et du 18 février au 20 

mars prochain. Or m’sieurs-dames, si 
vous êtes amateurs de spectaculaire, le 
lieu à fréquenter est assurément la demi-
lune de Stoneham!

Encore de l’action 

Il ne faudrait surtout pas manquer La 
Coupe du monde de snowboard FIS qui se 
tiendra du 14 au 20 février. Les meilleurs 
planchistes de la planète seront de pas-
sage à Stoneham pour une 7e année. 
Rappelons que la compétition est tou-
jours accompagnée du populaire festival 
Le Snowboard Jamboree, incluant des 
compétitions amateurs, fêtes organisées 
et une foule d’animation sur place.

La demi-lune, lieu de convoitise 

La Biélorussie à Stoneham 
Décidément, la notoriété des installations de la Station touristique Stoneham 
ne cesse de rayonner ! Voilà que l’Équipe nationale de Biélorussie débarque 
pour deux séances d’entrainement d’un mois dans la demi-lune de calibre 
olympique.

carole roy

caro le@lechodu lac . ca

 : 418-848-2551    www.lacdelage.com

Forfait escapade
Un massage traditionnel 60 minutes 

Un souper table d’hôte 4 service s  
au restaurant Le Gourmet Champêtre 

Accès à la piscine intérieure, sauna, bain 
tourbillon et à la salle de repos 

Frais de service 

À partir de 105$ CA 

par pers / tx non incluses

Valide en février 2011

 

Forfait romantique
Un massage double traditionnel 

 60 minutes 

Un bain chromothérapeutique double 

2 verres de jus de fruits 

Accès à la piscine intérieure, sauna, 
 bain tourbillon et à la salle de repos 

À partir de 145$ CA 

pour 2 pers / tx non incluses

Valide en février 2011/  
du lundi au vendredi

St-Valentin
En journée ou en soirée…

Réunions /Congrès/Mariages et 

Évènements /Gastronomie/Brunch

 ÉTUDE DE NOTAIRES ET CONSEILLERS JURIDIQUES

PAUL POULIOT
 ÉLISE VILLENEUVE

NANCY LAVOIE 
BRIGITTE CAPLETTE 
CHRISTINE LAVOIE

926, rue Jacques-Bédard, Québec 
Tél. : 418-849-4421
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Services complets de dentisterie
2683, boulevard Talbot, Stoneham et Tewkesbury

www.cliniquedentairestoneham.ca

DENTISTE
418 848-8000
DENTUROLOGISTE
418 848-7900

Ludovic Fortin
denturologiste

Dr Stéphane Coulombe
chirurgien-dentiste

Dr Pascal Forest
dentiste généraliste
service d’implantologie

Dre Isabelle Fortin
dentiste généraliste, 
service d’orthodontieLa St-Valentin approche...

Un blanchiment, 
le cadeau idéal 

pour un être spécial !

Renseignez-vous auprès 
de notre équipe

La St-Valentin approche...

Alors que la majorité des gens possèdent 
aujourd’hui un téléphone portable, com-
ment en faire usage tout en respectant une 
certaine étiquette? Il semble que plusieurs 
se posent la question ou, du moins, tentent 
d’y répondre, puisqu’au moins 40  % des 
entreprises québécoises auraient publié 
une politique d’utilisation du téléphone 
portable au travail, et cette statistique ne 
devrait qu’augmenter au cours des prochai-
nes années! 

Voici donc certaines règles fondamenta-
les pour éviter une utilisation inappropriée 
du cellulaire au travail ou dans votre vie 

de tous les jours.

Au bureau, lors d’un 
cocktail d’affaires, au 

restaurant, dans une 
salle de spectacle ou à 

l’église, on devrait toujours 
mettre l’appareil en mode 

«  hors champ  » ou «  vibra-
tion  ». En effet, à moins 

d’une urgence majeure, tout le 
monde devrait être en mesure 

de prendre une petite pause 
lors de rencontres importantes. 

Si vous devez absolument 
répondre, évitez de le faire devant 

les gens. Éloignez-vous afin de ne pas 
importuner les personnes autour de vous. 
Ainsi, vous devriez, en tout temps, main-
tenir une zone tampon d’environ 10 à 12 
pas de toute personne. Au préalable, vous 
aurez bien sûr avisé la personne qui est 
avec vous que vous devrez répondre à un 
appel important. Vous serez sans doute 
d’accord avec moi, répondre à tout moment 

à vos appels envoie le message à la per-
sonne que vous rencontrez qu’elle n’est pas 
assez importante pour que vous preniez le 
temps de lui parler sans interruption…

Au travail, même s’il est formidable de 
garder contact avec les êtres chers, comme 
votre conjoint (e), vos enfants ou vos fidè-
les amis, parler constamment avec eux sur 
votre portable au cours de la journée affec-
tera sans doute votre concentration. Mais 
surtout, cette pratique risque fort de paraî-
tre, aux yeux de vos collègues, et surtout 
de vos patrons, comme un manque impor-
tant de professionnalisme. La modération a 
toujours meilleur goût! 

En voiture, comme vous le savez, le cas-
que d’écoute est maintenant obligatoire. 
Attention! Si vous êtes pris à parler avec 
votre téléphone cellulaire au volant, vous 
risquez de payer 115 $ et de voir 3 points 
d’inaptitude inscrits à votre dossier de 
conduite. Par ailleurs, le casque d’écoute 
ne devrait être utilisé qu’en voiture. Car, 
vous l’avez sans doute déjà remarqué, 
répondre avec le micro-casque porte sou-
vent les gens à parler beaucoup plus fort 
qu’ils ne le feraient autrement… Évitons 

d’importuner inutilement les gens autour 
de nous, que nous les connaissions ou pas.

Enfin, choisissez votre sonnerie en fonc-
tion de l’utilisation que vous faites de votre 
cellulaire. S’il est strictement réservé à 
des fins personnelles, il importe tout de 
même de faire une sélection appropriée. 
Choisissez une sonnerie qui reflète votre 
personnalité, mais attention avec les son-
neries de mauvais goût ou farfelues qui 
peuvent véhiculer une mauvaise image. Si 
vous ressentez le besoin de vous distinguer 
par votre sonnerie, soyez prudent, surtout 
en affaires, pour ne pas risquer de dégager 
un manque de sérieux ou un manque de 
professionnalisme.

Je crois sincèrement que de respecter 
ces quelques petites règles du cellulaire 
vous apportera le respect de vos clients et 
de votre entourage. Et, qui sait, cela pour-
rait même créer un effet d’entraînement et 
contribuer ainsi au changement des com-
portements à l’égard du téléphone portable! 

© Tous droits réservés www.parlonsetiquette.com

Le téléphone portable
et ses règles d’usage   

Le téléphone portable, aussi commu-
nément appelé «  cellulaire  », existe 
déjà depuis plus de 37 ans! Mais ce 
n’est qu’au début des années 90 
que les téléphones portables sont 
devenus assez petits et bon mar-
ché pour intéresser le consom-
mateur moyen. Or, au fil des 
années, il semble que plu-
sieurs aient oublié les règles 
élémentaires de savoir-vivre 
lorsque vient le temps 
d’utiliser ce précieux petit 
objet de communication. 

Consultez notre site Internet 
pour une multitude de possibilités 
d’activités bénévoles

www.caabcharlesbourg.org
418 622-5910

Être bénévole…
C’est une idée! 
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CAPITALE
AGENCE IMMOBILIÈRE

Courtier immobilier
À votre service depuis 25 ans

418 627-3120
Je vous aide

à réaliser vos rêves 

LAC-BEAUPORTLAC-BEAUPORT

Vue sur le Relais et les montagnes. Oasis de paix situé 
dans une rue cul-de-sac. Lumineuse, 4c.c., s.s 
aménagé avec entrée indép. Garage intégré. Solarium 2 
saisons. 2 min. du centre de ski et autres services. 
Tranquilité assurée. Poss. accès pisc. du secteur.

Oasis de paix avec vue magnifique des montagnes et 
vue partielle du lac. À 5 min. du centre de ski. Décorée 
avec goût. Aménagée sur 3 étages et offre 3c.c., 2 
foyers, 2 sb. Le revêtement de toit, cuisine, sb à l’étage 
et le s.s rénovés 2009. Grand cabanon.

LAC-DELAGE

DANIELLE ROBERGE



w w w . l e c h o d u l a c . c a  |  JOURNAL L’ÉCHO DU LAC |  févr ier  2011  |  vo l . 5  numéro 624

Entreprise établie à Lac-Beauport depuis 1977

Petit mot pour dire que les  soirées 
d’inscriptions  au camp de jour et au 
camp de vacances du Centre de plein 
air le Saisonnier auront lieu les 13 et 21 
avril prochain au Saisonnier même. Les 
inscriptions peuvent aussi se faire en 
ligne au www.lesaisonnier.net et sachez 
que si vous procédez avant le 1er avril, 
vous courez la chance de gagner l’un des 
prix suivants  : un forfait de deux nui-
tées et gastronomie à l’île Bonaventure, 

des certificat-cadeau de 250$ et 500$ 
du Saisonnier ainsi qu’un ensemble de 
vêtements corporatifs du Centre de plein 
air. En passant, observez bien la nouvelle 
signature du Saiso. Moderne et rafraî-
chissante, elle représente bien cet élan 
de changement au sein de l’organisme.  

La programmation
2011 du Saisonnier

carole roy

caro le@lechodu lac . ca

La GALB débute ses activités d’hiver 
grand public le 1er mars prochain avec 
une conférence-atelier sur Comment sti-
muler la créativité. L’artiste invitée pour 
l’occasion sera Mme Claire Gendron, une 
artiste peintre multidisciplinaire qui a 
participé à plusieurs expositions et sym-
posiums au Québec. Tout en poursuivant 
sa carrière de peintre, Mme Gendron 
approfondit le monde de la médiagraphie. 
les participants à la conférence-atelier 
seront invités à créer de façon spontanée 
et l’on misera davantage sur le faire que le 
savoir faire.

Exposition temporaire 

Le club nautique se fera galerie d’art   
les 26 et 27 février  alors que les artis-
tes de la GALB déploieront leurs cheva-
lets  temporairement de 12 h à 17 h le 
samedi et de 11 h à 17 h le dimanche. Les 
patineurs et marcheurs sont donc invités 
à faire une pause café et en profiter pour 
bavarder avec les artistes.  

Les activités grand public 

Les ateliers 
de la Guilde artistique  

L’année 2011 s’annonce bonne pour 
la Guilde artistique de Lac-Beauport 
(GALB), ce ne sont pas les idées qui 
manquent au sein du regroupement. 
Cap sur les événements à venir!

carole roy

caro le@lechodu lac . ca
Mme Claire Gendron 
cumule depuis 20 ans 
de nombreux prix, 
bourses et mentions 
soulignant la qualité 
de son travail.

Lac-Beauport
27 février
Le Club de ski Le Relais ouvre ses portes
Invitation aux jeunes intéressés par la 
course de ski
Demie-journée au sein du club
Pour plus d’infos : www.clubskirelais.org
 
Relâche scolaire
Programmation préparée par Le 
Saisonnier. 
Vous avez jusqu’au 16 février au plus tard 
pour inscrire vos enfants directement au 
Saisonnier situé au 78 chemin du Brûlé. 
Des fiches d’inscription sont aussi dispo-
nibles sur www.lesaisonnier.net 

Lundi 7 mars 
Aquarium de Québec 
Coût : 25 $  
 Mardi 8 mars 
Activités KATAG, Patinage et 
Scrapbooking à l’école Montagnac 
Coût : 25 $  
 Mercredi 9 mars 
Glissades au Village Vacances Valcartier
Coût : 35$  
 Jeudi 10 mars 
Peps de l’Université Laval
Escalade, trempoline, auto-défense, 
baignade
Coût : 30 $
Vendredi 11 mars
Olympiades sportives au Saisonnier et 
projection vidéo sur écran géant
Coût : 25 $ (maximum de 48 
participants)

Charlesbourg 
27 février 14 h
Série de De 
concert avec 
l’histoire
Trio Ostinato
Formé de 
Marie-Josée 
Morissette au 
violon, Anne-
Marie Bernard 
au piano et 
Richard Fiset 
à la trompette, 
Trio Ostinato interprétera les plus beaux 
airs de la musique baroque, classique et 
romantique : Mozart, Schubert, Brahms, 
Beethoven, Haendel.  
Salle Montaigne du Cégep Limoilou – 
Campus de Charlesbourg, 7600 de la 
3e Avenue Est.Entrée libre. Information : 
418.641.6044

Comment stimuler la créativité
Endroit : Club nautique
Date : Mardi 1er mars
Heure : 19 h à 22 h
Prix : 5 $ pour les membres et 7 $ pour les 
non-membres
Le matériel sera fourni aux non-membres
Compte tenu de l’intérêt de la rencontre, un 
atelier libre pourrait avoir lieu le lendemain.
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Il y a longtemps que j’ai aban-
donné le cinéma de Woody 
Allen, le jugeant trop bavard et 
parfois ennuyeux. Avec une dis-
tribution de rêve comprenant 
la jolie Naomi Watts (C’est la 
mienne, celle-là!), Anthony 
Hopkins, Antonio Banderas et 
la jeune Freida Pinto (Slumdog 
Millionnaire), Allen me ramène au ber-
cail en signant le scénario et la réali-
sation de cette comédie romantique 
loufoque, subtile et authentique. Deux 
couples découvrent que le gazon n’est 
pas toujours aussi vert chez le terrain 
du voisin lorsque Alfie (Hopkins) laisse 
tomber 40 ans de mariage pour une autre 
femme qui fait deux fois moins son âge 
et que sa fille (Naomi Watts) remet en 
question son couple lorsqu’elle développe 
une relation unique avec son patron 
(Banderas). Sans jamais tomber dans la 

facilité, Allen développe rapi-
dement ses personnages en 
touchant des sujets familiers, 
dont le vieillissement, l’ac-
complissement et la loyauté. 
On retrouve une certaine sin-
cérité à travers les épreuves 
que vivront les personnages, 
ce qui nous les rend très atta-

chants. Il est intéressant de voir évoluer 
la jeune actrice indienne Freida Pinto 
(son 2e film) aux côtés de grands acteurs 
américains. Décidément, Woody Allen 
fait mouche en nous livrant un diver-
tissement franc sur les difficultés de 
l’amour. 

Vous allez rencontrer un bel et som-
bre inconnu sera disponible en format 
DVD et Blu-ray dès le 15 février 2011.

**** (4/5)

SORTIES DVD

Le mois de l’amour nous amène encore 
cette année un lot de comédies dramati-
ques de tout genre. Les Romantiques, 
tourné en 2009 et sortie timidement 
en salle au milieu de l’année 2010 est 
le premier film de Mme Cruise (Tom), 
Katie Holmes en près de 3 ans. Profitant 
d’une distribution intéressante d’acteurs 
en émergence, Josh Duhamel (C’était 
à Rome), Anna Paquin (True Blood) et 
Adam Brody (The OC), Les Romantiques 
raconte l’histoire de 7 amis réunis sur le 
bord de la mer pour le mariage de deux 
des leurs. La veille du mariage, les amis 
décident de commencer la fête provo-
quant de nombreuses remises en ques-
tion, dont celle du marié (Duhamel) qui 
devra faire un choix définitif entre son 
ancienne idylle (Holmes) et sa future 
épouse (Paquin). Ceux qui ont visionné 
The Last Kiss y trouveront certes beau-
coup de ressemblance sous les thèmes de 

la fidélité, de l’ami-
tié et de l’engage-
ment. Malgré quel-
ques poussées du 
scénario à l’extrême 
(tous les couples du 
film se remettront 
en question lors de 
cette soirée), Les 
Romantiques nous 
garde captifs grâce à la performance de 
Katie Holmes. Son personnage, torturé 
entre la loyauté et l’amour est joué avec 
beaucoup d’aplomb volant carrément la 
vedette aux autres acteurs qui tournent 
plus qu’elle. 

Les Romantiques est disponible en for-
mat DVD et Blu-ray depuis le 8 février 2011

*** (3.5/5)

SÉBASTIEN NOëL

DE VIDÉOASIS

Les romantiques 
(The Romantics)

Vous allez rencontrer 
un bel et sombre inconnu 

(You will meet a tall dark stranger) 

NOUVELLE SECTION: La Voûte

DÉCOUVREZ OU REDÉCOUVREZ
 DE VIEUX FILMS OUBLIÉS PAR LE TEMPS (1990 ET - )

PLUS DE 150 NOUVEAUX TITRES AJOUTÉS DANS La Voûte
3 FILMS 3 JOURS 5.25$
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J’AI LU QUELQUE PART

C’est depuis plus de quatre mille ans 
qu’un sport ressemblant au hockey se 
joue sur notre planète. De la Grèce anti-
que ( et aussi mes amis les Romains ) 
jusqu’à l’Éthiopie, en passant par l’Amé-
rique du Sud et en remontant vers le 
nord en Écosse, plusieurs pays avaient 
leur version du jeu avec une balle et un 
bâton. Ce sont les Celtes de l’Irlande qui 
donnèrent le nom de «  Hookie  » il y a 
plusieurs centenaires, un nom qui se 
transforma à peine avant de nous rejoin-
dre jusqu’à dans ce numéro de l’Écho. 

L’ANGLETERRE S’ENVOIE EN L’AIR 

À mon avis, les Anglais avaient une 

version relativement barbare qui mérite 
d’être racontée. Au début du dix-hui-
tième, leurs parties se jouaient entre 
deux villages. Le but n’était pas offi-
ciellement de gagner, mais plutôt de 
prouver que vous étiez un vrai homme. 
Il y avait des arbitres, mais les joueurs 
leur demandaient de se contenter de 
regarder et non d’appeler des pénali-
tés (pas beaucoup de différences avec 
aujourd’hui de ce côté, je vous le donne). 
Ce qui est plus surprenant, c’est que 
chaque équipe pouvait avoir jusqu’à cent 
joueurs en même temps sur le terrain et 
la partie pouvait durer jusqu’à un mois. 
( Vous comprenez maintenant pourquoi 
il n’y a aucun Anglais dans la LNH… les 
parties sont bien trop plates à leur goût. )

L’ORDRE APRÈS LE CHAOS

Évidemment, ce «  style  » de jeu à 
l’Anglaise ne pouvait durer. L’avènement 
d’un monde plus civilisé allait mettre 
un terme au plaisir barbare. Ce sont 
des membres du Collège Eton qui ont 
rédigé les premiers règlements. Une 
association fut aussi créée en 1875. 
Changement majeur  : l’arbitre reçut 
enfin de vrais pouvoirs autoritaires sur 
les joueurs. Même si les règlements n’ont 
pas toujours été les mêmes au fil des 
années et n’ont pas fini d’être modifiés 
( pensons simplement aux jambières de 
gardien qui ont triplé de grosseur depuis 
mon enfance ), les bases étaient placées, 
il ne manquait plus que la glace sous les 
pieds.   

ICE ICE BABY

C’est en 1875 que la toute première 
partie officielle de hockey sur glace eut 
lieu à Montréal. Les règlements certi-
fiés furent écrits quatre ans plus tard 
à l’université McGill. Dix-huit ans plus 
tard (sortez votre calculatrice), les 
Américains ont aussi commencé à jouer 
avec de la glace sous les pieds (et sûre-
ment des patins) et finalement après 
une dizaine d’autres années l’Europe s’y 
mettait. 

HOCKEY ÉTANG 

De nos jours, le pond hockey (à qui 
on aimerait dont trouver une appella-
tion française… sorry folks) ne cesse 
d’augmenter en popularité. Il y moins de 
joueurs, pas de contact physique n’y de 
gardien de but  : que demander de plus 
(ou de moins)? 

LES MOTS DE LA FIN

Sur ce, portez-vous bien, en espérant 
que vous avez fréquenté le tournoi du 
LAC (et même si j’écris ce ZOOM avant, 
vous pouvez être certain que j’y est passé 
quelques heures en famille) et continuez 
de vous méfiez de Jean l’espion roux, on 
ne sait jamais. Ciao Zoomers!

Quel Zoomer ne savait pas que le lac Beauport offrait le tournoi de Pond 
Hockey le plus cool en ville ? Ayant personnellement participé à la toute 
première édition et m’en étant plutôt bien tiré, j’avais décidé qu’une fois 
ne serait pas coutume. J’ai accroché mes Pond patins, parce qu’avec le 
nombre de joueurs de la LNH qui habite au Lac, je me dois de laisser à 
César la salade qui lui est due.  

le z     m de doum

Dominic Lachance

d lachance@ccapcab le. com

Le Hockey d’hier à aujourd’hui 

POND HOCKEY

418 687-3929 

Bonne nouvelle! 
944 000 $ versés dans 
la communauté en 2010.

La Caisse est fi ère d’appuyer près de 300 organismes de son milieu. 
Consultez les détails au www.desjardins.com/caisse-charlesbourg

.
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courtier immobilier 

418.264.7890
dominique@dominiquelaroche.com

Lac-Beauport Stoneham Stoneham

À quelques pas des pistes 
avec beaucoup de potentiel. 

Disponible maintenant 

Condo 2 chambres, 
à 2 pas des pentes de ski. 
Vendu meublé. Faites vite 

et comparez les prix !

3 ch., entièrement meublé. 
Passez Noël au pied 

des pistes. 
Une visite s’impose !

 À 300 mètres des pistes,
3 chambres. Très propre.

Prêt pour la saison de ski !

11, ch. de la Furtive 575, du Hibou 44, ch. de la Corniche 31, ch. de la Corniche

Stoneham

24 pieds de large 
surplombant la montagne 

de Stoneham le plus 
abordable sur pilotis

76, ch. de la Pedrix

Stoneham

VENDU
VENDU

ccccoooouuuurrrrtttttiiiieeeeerrrr iiimmmmmmmmmooobbiilier 

ddddddddoooommmmiiiinnnniiqqqqquuuueeee@@@@@@ddddoooooommmmiiiinnniqqquuuueeeeeellaaaarrrroooocccchhhheee.c

Stoneham

3 ch., entièrement meublé. 
Passez Noël au pied 

des pistes. 
Une visite s’impose !

44, ch. de la Corniche

Stoneham

Condo 2 chambres, 
à 2 pas des pentes de ski. 
Vendu meublé. Faaitites vite 

et comparez less prp ix !

575, du Hibou

Lac-Beauport

À quelques pas des pistes 
avec beaucoup de potentiel. 

Disponiblele m maia ntenana t 

11, ch. de la Furtive

 À 300 mètres des pistes,
3 chambres. Très propre.

Prêt pour la saison de ski !

31, ch. de la Corniche

Stoneham

Pré-retraité sérieux et fiable résidant à 
Lac-Beauport, offre ses services pour menus 
travaux d’entretien et de rénovation (peinture, 
moulures, céramique, plancher, flottant et autres). 
Estimation gratuite. 

Contactez: Jacques Chouinard 
Tél : 418-558-1020

Augmentez la visibilité de votre 
entreprise sur le Web à l'aide de vos 
propres vidéos publicitaires. Pour être en 
première page de Google, visitez 
www.VousSurLeWeb.info ou Contactez 
Nathalie Veilleux 418-655-1665

Comptabilité et tenue de livres 
informatisée. Service de paie. Aucun 
investissement requis. Idéal pour 
travailleur autonome ou PME désirant 
minimiser ses coûts administratifs. 
Contactez : Pierre Canac-Marquis. 
Téléphone : 418-952-8208

COMPTABILITÉ

www.lechodulac.ca

Un résultat qui en a surpris plusieurs, 
mais qui n’étonne pas vraiment pour cer-
tains autres qui considèrent Julien parmi 
les meilleurs de sa profession en slopes-
tyle. « Sa sixième position peut être perçue 
comme une surprise parce que c’est la 
première fois. Mais pour moi, les prochai-
nes fois, je ne serai pas vraiment surpris 
de le voir bien performer. Il a ce qu’il faut 
pour bien faire sa place sur la scène inter-
nationale », a expliqué Yves Martineau 
son entraîneur, au Club de snowboard Le 
Relais. Prématuré ou pas comme succès, 

ce résultat permet au planchiste de s’ac-
crocher à son désir de s’imposer dans sa 
discipline et donne un souffle important 
pour sa jeune carrière.

Le slopestyle est une épreuve de plan-
che à neige où les compétiteurs doivent 
parcourir un trajet composé de plusieurs 
différents modules. Comparativement au 
boardercross, les participants défilent un 
à la suite de l’autre. Ce n’est donc pas une 
course contre la montre mais bien un par-
cours où chaque saut est jugé. L’épreuve a 
d’ailleurs reçu un appui favorable du comité 
international olympique et nous saurons 
en avril si elle pourrait faire son entrée aux 
Jeux Olympiques de Sotchi en 2014. La 

discipline s’est popularisée et continue de 
susciter l’intérêt du monde entier dans la 
cadre des Winter X Games. 

C’est après s’être illustré cet été lors 
du Championnat du monde junior, en 
Nouvelle-Zélande, avec une 7e place en 
slopestyle qu’il a reçu son laissez-passer 
pour la compétition sénior en Espagne. 
Se démarquant également sur le popu-
laire circuit professionnel Ticket to Ride 
World snowboard tour, l’athlète de 20 ans 
souhaite maintenant faire son nid parmi 
les spécialistes du slopestyle sur la scène 
internationale dans le cadre des com-
pétitions sanctionnée par la Fédération 
internationale de ski  (FIS : qui chapeaute 
également les compétitions de planche à 
neige). Vous pourrez d’ailleurs observer ses 
prouesses lors du snowboard jamboree de 

Stoneham du 17 au 20 février. Il participera 
aussi à une épreuve de la Coupe du monde 
du 24 au 27 février, à Calgary. Au moment 
de rédiger cet article, celui qui dévale les 
pistes du Relais depuis l’âge de 6 ans était 
d’ailleurs dans la ville du Stampede, pour 
une compétition.

« Il a un talent énorme et beaucoup d’or-
gueil, c’est ce que ça prend ! », souligne son 
entraîneur. Ce dernier estime même que 
Julien pourrait bientôt chauffer le jeune 
Sébastien Toutant, l’autre jeune phéno-
mène du slopestyle au Québec. « C’est dans 
la même trempe, c’est difficile de prévoir 
son avenir, mais Julien a connu une der-
nière année extraordinaire. Cette année, 
on espère qu’il pourra faire les finales dans 
les compétitions de la FIS et l’an prochain, 
on visera les podiums », ajoute-t-il.

Quand les rêves se transforment en objectifs 

Julien Beaulieu s’impose  
parmi l’élite du snowboard   
Le talentueux athlète de Lac-
Beauport n’avait pas grandes attentes 
lorsqu’il a mis les pieds à La Molina 
en Espagne, en fin janvier, pour son 
premier championnat du monde. Ses 
blessures des dernières années et 
le fait qu’il ait peu d’expérience sur 
la scène internationale ne l’auront 
toutefois pas trop gêné, lui qui s’est 
classé au sixième rang mondial en 
slopestyle, sa spécialité. 

Jean-Nicolas Blanchet

j n@lesed i t ionspr ime.ca
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418 624-2007
WWW.DOMAINEDELAFAUNE.COM
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7780 rue du Daim, Condo 101

 UN NOUVEL ART DE VIVRE!  Un golf dans votre cour!

*

Condominium,
Projet de l’année,

Plans de garantie ACQ,
Gala habitation 2010

 PHASE IV EN CONSTRUCTION

C’est sous 
l’œil attentif de 
Mélanie Turgeon, 
représentante de 
SQA (Ski Québec 
Alpin), et de 
leurs entraîneurs 
Sophie Melot, 
Julie Villeneuve 
et Stéphanie 
Morneau, que 
filles et garçons 
de 11 à 13 ans se sont joints à leurs 
confrères des autres clubs de la région 
pour vivre ce camp de deux jours.  

C’est dans la piste nommée la 
«  Bélanger  », dans un environnement 
sécurisé, que les jeunes ont eu la chance 
de tester leurs limites. Il en fallait une 
bonne dose de courage pour foncer tête 
baissée dans ce parcours Super Géant où 

l’on devait prendre les virages à haute 
vitesse. Les vitesses de pointe ont varié 
entre 76 et 87 km/h. Les athlètes les plus 
rapides ont été Charles Morneau (fils de 
Julie « Café Noisette » Couture) du club 
de ski le Relais et Frédéric Leroux du 
MSA ayant tous deux atteint 87 km/h.

Ce camp orchestré par Ski Québec 
Alpin visait l’apprentissage et le plaisir. 
Mission accomplie!

Camp de vitesse K1 en ski alpin 

Dévaler la piste 
à 87 km/h
Imaginez votre jeune filer à 87 km/h sur une piste enneigée où il ne suffit pas 
de descendre en ligne droite, mais bien d’aborder les virages imposés sur un 
parcours de Super Géant. C’est ce que 17 jeunes du club de ski Le Relais ont 
fait les 26 et 27 janvier dernier au Mont Ste-Anne (MSA). 

carole roy

caro le@lechodu lac . ca
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Débordant d’énergie et de vitalité, ce 
sont 400 enfants de 5 à 10 ans qui déva-
laient tour à tour la piste Gaby Pleau 
pour des épreuves de slalom géant et de 
parallèle prévues au programme. Des 
températures plus clémentes qu’à l’ha-
bitude ont fait en sorte que les jeunes 

ont pu profiter pleinement de leur fin de 
semaine dans la région de Lac-Beauport.

Participer au Défi du Carnaval repré-
sente beaucoup pour ces jeunes. Cette 
activité permet de développer des habi-
letés en ski alpin de compétition ainsi 
que l’esprit sportif tout en s’amusant.

 Dans la catégorie Intro 1, bravo à 
Édouard Turmel pour sa première place 
au classement. Parmi les skieurs de 
la catégorie Intro 2, Mireille Larose-
Gingras était la championne de la fin de 
semaine alors qu’Alexis Dallaire recevait 
le même titre du côté masculin. 

Encore une fois cette année, toutes 
nos félicitations au comité organisateur 
et merci des milliers de fois à tous ceux 
et celles qui sont venus encourager nos 
jeunes athlètes.

Défi Alpin du Carnaval 

400 sourires et 
800 joues rouges
C’était les 5 et 6 février qu’avait lieu 
la 12e édition du Défi du Carnaval 
Banque Laurentienne au Centre de 
ski Le Relais. Pour l’occasion, une 
vingtaine de clubs de ski en prove-
nance des quatre coins du Québec 
étaient représentés lors de ce Festival 
d’Introduction.

carole roy

caro le@lechodu lac . ca

Mireille en pleine action

L’or pour Alexis Dallaire
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C’est Le National qui aura finalement 
mis la main sur le Coupe Molson lors de 
cette 8e édition, présentée pour la première 
fois sur deux jours, le 5 et le 6 février der-
nier. Du plaisir en masse, de la compétition 
émotive, de l’animosité juste comme il en 
faut et un tantinet de mécontentement 
contre les arbitres, tout était là pour com-
bler les hockeyeurs inscrits. Un tournoi 
qui se veut rassembleur, mais qui, évidem-
ment, contient son lot d’inconditionnels 
compétiteurs. « Ce n’est que pour le fun », 
certains me diront. Pour y avoir moi-même 
participé, encore cette année et m’être 
encore fait pulvériser en demi-finale par la 
même équipe que l’an passé, je peux vous 
garantir qu’à l’image des ligues de vieilles 
bottines, hockey et enjeu donnent toujours 
un mélange assez actif au plan émotif. On 
s’emballe peut-être trop, mais notre bon 
esprit sportif et notre bon jugement sont 
souvent portés aux oubliettes quand la 
tension monte. Oui, la tension peut monter 
même dans un match amical sur un lac… 
On joue pour s’amuser, mais on s’amuse 
quand on gagne!   

L’o r g a n i s a t e u r 
du Pond Hockey, 
Daniel Blouin, était 
évidemment fier de 
sa 8e édition. « On a 
encore été béni par 
Dame Nature. Même 
qu’avec la tempéra-
ture plus douce, les 
glaces étaient dans 
de meilleurs états », 
a-t-il signifié. Lors 
des éditions plus 
glaciales, plusieurs 
craques dangereuses 
pour les chevilles 
rendaient certaines 
patinoires impra-
ticables. Désirant 
conserver cet aspect 
plus rustique du 
hockey extérieur, 
Daniel Blouin a 
néanmoins certains 
projets pour continuer de faire grandir son 
évènement sans toutefois être certain que 
de le présenter sur deux jours soit l’idéal. 

Un appel du Carnaval?

Encore cette année, la couverture 
médiatique du Pond Hockey fut impres-
sionnante pour la visibilité de la muni-
cipalité. Yahoo USA, l’une des pages web 
les plus consultées du globe a d’ailleurs 

publié une dépêche de la Presse cana-
dienne portant sur l’événement, le 6 
février. Tenu simultanément dans le 
cadre du Carnaval, le Festival interna-
tional de hockey présenté sur les plaines 
n’aura finalement pas vraiment cham-
bardé le tournoi de Lac-Beauport. Moins 
de 100 participants s’étaient inscrits pour 
cette compétition ayant obtenu 85 000 $ 

en subvention. Peu surprenant quand 
on sait que les inconditionnels de hoc-
key sont fidèles à Lac-Beauport depuis 
quelques années. Qui sait, Bonhomme 
Carnaval pourrait enfin être tenté de 
téléphoner Daniel Blouin, l’an prochain, 
afin que le Pond Hockey devienne, ce que 
j’estime logique et ça n’implique que moi, 
un atout précieux, une attraction princi-
pale partie intégrante du Carnaval. 

Pond Hockey Lac-Beauport

Une saveur 
de tradition 

Encore une fois, les amateurs de hockey extérieur auront été servis. Près de 600 paires 
de patins ont défilé sur les 25 patinoires aménagées sur le lac Beauport dans des conditions 
hivernales parfaites. Plus de 2500 personnes, dont plus de 60 % proviennent de l’extérieur 
de la région ont mis les pieds dans la municipalité pour cet évènement, devenu tradition 
incontournable pour de nombreux fidèles du hockey.   

Jean–Nicolas Blanchet

j n@lesed i t ionspr ime.ca

Mise au jeu officielle avec entre autres 
l’animateur Martin Dalair,  Michel Beaulieu, 
maire de Lac-Beauport, Raymond Bernier, 
député de Montmorency, André Drolet, 
député libéral et l’organisateur du tournoi, 
M. Daniel Blouin

Pierre-Yves Lord, parrain d’honneur du tournoi, Daniel Blouin, 
organisateur de l’événement et l’équipe gagnante Le National.
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C’est dans un esprit rassembleur que s’est 

organisé ce gala présenté par les deux prin-

cipaux clubs de boxe rivaux de la région. 

Les deux amis et organisateurs, René 

Perreault, d’Unigym (Lac-Saint-Charles) et 

François Duguay du club Empire (Sainte-

Foy), avaient comme objectif de réunir le 

milieu de la boxe amateur de la région dans 

un même événement. Un franc succès pour 

les deux entraîneurs qui sont parvenus à 

entasser plusieurs centaines de person-

nes dans l’intime salle du centre Horizon. 

Toujours très spectaculaire d’entrer dans 

de tels galas, surtout dans ce type de salle 

à l’aspect vieillot. La deuxième édition est 

déjà prévue pour le 11 mars. 

Esprit sportif discutable

Même si René Perreault savait que son 
boxeur avait un défi de taille à relever, il 
n’a pas particulièrement aimé la façon 
dont s’est comporté l’adversaire de son 
boxeur. En plus de narguer Pelletier durant 
la durée complète de l’affrontement, 
Bouchard a envoyé quelques coups après le 
son de la cloche, ce qui lui a valu plusieurs 
huées de la foule qui s’est rapidement ral-
liée derrière Marc-André. « Ça faisait par-
tie de sa stratégie. Avec tout ça, il voulait 
brûler Marc-André qui en était seulement 
à son deuxième combat avec des rounds 
de 3 minutes et qui ne savait pas vraiment 
comment gérer son énergie. Ce n’était 
pas très gentlemen. Il aurait pu le battre 

honorablement, il s’en va professionnel ! », 
a expliqué l’entraîneur d’Unigym, qu’on 
a vu colérique, pour une des rares fois, 
lorsqu’il a bondi sur le ring après que 
Bouchard ait donné un coup de poing pour 
une deuxième fois après la cloche.

Pour sa part, Marc-André Pelletier jetait 
plutôt le blâme sur lui-même. « Je n’en veux 
pas à Sébastien, c’est lui qui décide d’avoir 
l’air fou avec ces stratégies. J’avais une 
chance, mais quand la foule a embarqué 

de mon bord au premier round, j’ai com-
plètement oublié mon plan de match. J’ai 
fait 10 000 erreurs. À un moment donné, 
je me battais que pour le spectacle », m’a-
t-il indiqué. Si certains ont jugé qu’il aurait 
pu terminer le dernier round, le principal 
intéressé n’est pas de cet avis. «  Je m’en 
serais sorti, mais pas en beauté, je n’aurais 
pas voulu que ma famille voie ça », a ajouté 
Pelletier, qui a terminé le combat le nez 
ensanglanté après une puissante droite de 

Sébastien Bouchard. 

« J’ai complètement oublié mon plan de match » -Marc-André Pelletier

Le résident de Stoneham vaincu au 
combat final du premier Super Gala de boxe

C’est le 28 janvier qu’avait lieu la première édition du Super Gala de Boxe, au centre 
Horizon à Limoilou. Faisant sa place parmi la crème de la relève de la boxe québécoise, 
Marc-André Pelletier avait le privilège de prendre part au combat final, contre l’excellent 
Sébastien Bouchard qui en était à son dernier affrontement amateur. Malgré un bon départ, 
l’expérience de Bouchard – 120 combats derrière la cravate — aura finalement eu raison 
de Marc-André qui s’est fait passer le KO au dernier des trois rounds. Ce n’est toutefois pas 
le résultat qui a retenu l’attention, mais bien la façon dont le gagnant est parvenu à bout 
de son adversaire.  

qu’une nouvelle offre « Les dimanches 
en famille » a été spécialement conçue 
pour elles! Offerte tous les dimanches 
de la saison, cette formule économique 
inclut les billets de remontées et la loca-
tion d’équipement pour toute la famille. 
L’option d’une leçon de ski familiale 
est également proposée à petit prix. 

PLUS QUE 3 JOURS AVANT 
LE SNOWBOARD JAMBOREE !
De retour pour une 7e saison consécu-
tive, la Coupe du Monde de Snowboard 
FIS et le Snowboard Jamboree envahi-
ront la montagne dès lundi le 14 février. 
Ce sera l’occasion d’assister aux per-
formances de l’élite en planche à neige 
et de participer aux activités organisées 
pour les amateurs du sport! Nouveau 
cette année, une compétition ouverte 
à tous prendra place dans une partie 
du parcours de snowboardcross le samedi 
19 février; profitez de l’occasion! 

En se souhaitant de belles tempêtes 
de neige à venir, 

Toute l’équipe 
de la Station touristique Stoneham

Chers citoyens de la région, 

C’est un plaisir pour l’équipe de la Sta-
tion touristique Stoneham d’annoncer 
bien haut et fort qu’une de nos pistes 
de la montagne 4 a été rebaptisée 
en l’honneur du skieur acrobatique 
Vincent Marquis. À titre de reconnais-
sance pour l’ensemble de ses perfor-
mances et son implication dans le sport, 
la piste anciennement nommée Bossanova, 
où Vincent avait commencé à dévaler 
les bosses à l’âge de 11 ans, porte dé-
sormais le nom LA MARQUIS. L’athlète 
devient également ambassadeur officiel 
de la montagne. 

FORMEZ VOTRE ÉQUIPE POUR 
LE 12 MARS; DÉFI SKI 12H LEUCAN 
Il est déjà temps de s’inscrire pour 
la 3e édition du Défi Ski 12H Leucan 
qui se tiendra le 12 mars 2011. Vincent 
Marquis est d’ailleurs le porte-parole 
officiel de l’événement et a déjà formé 
sa propre équipe! Le concept est simple : 
12 heures de ski avec un minimum 
d’une descente par heure, des spectacles 
toute la journée, animation sur le site 
et le tout, pour une bonne cause. 
Skier pour aider les enfants malades, 
c’est un plaisir!

Nous profitons également de l’occasion 
pour rappeler aux familles qui désire-
raient se mettre ou se remettre au sport, 

Marc-André Pelletier écoutant les conseils de René Perreault

Jean–Nicolas Blanchet

j n@lesed i t ionspr ime.ca
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Formez une équipe de quatre skieurs 
ou planchistes et amassez un montant  
minimum de 400 $ en dons par équipe.
Inscrivez-vous dès maintenant au 

defiski.com • 418 654-2136

Partenaires majeurs Partenaires régionaux

VOYAGES 

À GAGNER

Élizabeth Rainville, 14 ans
Jeune porte-parole régionale

Vincent Marquis,
 porte-parole régional

Athlète olympique,
 Vancouver 2010 

ou planchistes et amassez un montant  
minimum de 400 $ en dons par équipe.

Inscrivez-vous dès maintenant au 

defiski.com • 418 654-2136

Partenaires majeurs Partenaires régionaux

VOYAGES

À GAGNER

Élizabeth Rainville, 14 ans
Jeune porte-parole régionale

Vincent Marquis, 
porte-parole régional
Athlète olympique, 
Vancouver 2010 

LE SAMEDI 12 MARS 2011  
DE MIDI À MINUIT
dévalez les pentes de la 
Station touristique Stoneham  
pour les enfants atteints de cancer  !
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Mot de la directrice générale

Je tiens tout d’abord à vous présenter 
ce nouvel outil de communication que la 
MRC a décidé de vous offrir, lequel s’ins-
crit dans un souci de mieux informer les 
citoyens et citoyennes de la MRC. Ce nou-
veau journal paraîtra 10 fois par année et 
nous permettra de vous faire connaître les 
dossiers régionaux, les événements qui s’y 
déroulent au niveau régional, des chroni-
ques portant notamment sur l’histoire de 
l’occupation du territoire, les nouvelles 
économiques ainsi qu’une municipalité 
locale par parution.

Étant à l’emploi de la MRC depuis 1997, 
directrice générale et secrétaire-tréso-
rière depuis 2002 et également directrice 
générale et secrétaire-trésorière du CLD 
depuis 2007, j’ai donc eu le privilège de 
voir évoluer la MRC et ses municipalités 
depuis plusieurs années. C’est donc avec 
enthousiasme que l’équipe que je dirige 
utilisera ce véhicule d’information afin 
de partager cette évolution avec chacun 
d’entre vous.

Nous espérons que cette parution 

ainsi que celles qui suivront sauront 
vous intéresser et répondre aux besoins 
manifestés par plusieurs d’entre vous au 
fil du temps. Ceci est votre journal et 
si vous aviez des commentaires ou sug-
gestions, n’hésitez pas à communiquer 
avec nous soit par notre site Internet 
au www.mrc.lajacquescartier.qc.ca ou 
par téléphone au 418-844-2160.

Je vous souhaite bonne lecture!

Mot du préfet

C’est avec fierté que votre MRC vous 
offre cette première parution de votre 
Journal régional, « LE COURANT DE LA 
JACQUES-CARTIER », un mensuel qui a 
reçu l’aval de son Conseil des maires.

Ce nouvel outil de communication mis à 
votre disposition a vu le jour à la suite d’exer-
cices de réflexion tenus avec l’ensemble des 
élus et du personnel-cadre de vos municipa-
lités locales de même que de la MRC.

Un premier exercice dit de planification 
stratégique tenu en 2003 et un deuxième 
au printemps 2010, en termes de plan 
stratégique en développement durable, 
révélaient les besoins de faire connaître 
votre MRC et le rôle essentiel qu’elle joue 
sur le territoire. Ainsi, au fil des mois, 
ce journal vous livrera les gestes et les 
actions posées par votre MRC, en support 
à vos municipalités locales.

Par ce journal, nous souhaitons voir grandir :

-	 votre sentiment d’appartenance;

-	 votre participation aux multiples 
activités qui se déroulent sur le 
territoire;

-	 notre souci de protection de 
l’environnement, « AIR, EAU, SOL, 
FORÊT »;

- 	 l’amélioration constante de notre qualité 
de vie;

- 	 la mise en commun d’efforts collectifs 
dans des projets mobilisateurs.

Dans un monde municipal en constante 
évolution, nous sommes conscients que 
les défis et enjeux à relever sont grands. 
Toutefois, avec l’ensemble des élus et du 
personnel des neuf municipalités et dans un 
esprit de concertation et de collaboration, 
nous avons amorcé jusqu’à maintenant un 
exercice de plan stratégique en développe-
ment durable.

Ce processus permettra d’élaborer un 
plan d’action pour l’ensemble du terri-
toire ayant comme objectif et première 
préoccupation d’offrir un milieu de vie en 
nature, solidaire, autonome, innovateur 
et axé sur le développement durable où la 
qualité de vie se traduit par une commu-
nauté en santé et épanouie.

 Un plan d’action où le développement 
économique, l’environnement et le déve-
loppement social s’harmonisent aux 
couleurs et à la saveur des municipalités 
locales.

Dans ce journal, vous serez également 
en mesure d’apprécier l’expertise du per-
sonnel qui compose votre MRC.

C’est dans un esprit positif et en mode 
«  action  » que nous entamons l’année 
2011 et nous souhaitons que le présent 
journal et les suivants sachent répondre 
aux gestes que nous posons afin d’assurer 
une qualité de vie optimale pour tous sur 
notre territoire. 

Quoi, un nouveau journal? En effet, vous avez entre les mains le premier numéro du Courant de La Jacques-Cartier, un journal régional 
destiné à vous citoyennes et citoyens de la MRC de La Jacques-Cartier. Pour ce nouveau véhicule d’information, il fallait bien sûr trouver 
un nom qui serait le reflet de notre MRC. Certains éléments constitueraient notre ligne directrice. Dynamiser et donner du mouvement à 
l’information, faire en sorte que le citoyen soit tenu informé, au courant de ce qui se passe chez lui. Et puisque notre MRC est constituée 
de neuf municipalités qui pour plusieurs sont reliées par un même fil, la rivière Jacques-Cartier, nous devions tenir compte de ce dénomi-
nateur commun. Force était de constater que le courant résumait à lui seul l’idéologie que nous désirions insuffler à ce nouveau médium 
d’information. Ainsi est né Le Courant de La Jacques-Cartier. Qui de mieux placés à la MRC que la directrice générale et le préfet pour 
vous souhaiter la bienvenue, chers lecteurs ? La parole est à eux !

Mme Francine Breton, directrice générale 
de la MRC et du CLD de La Jacques-Cartier

 M. Jacques Marcotte, préfet de la MRC et maire 
de Sainte-Catherine-de-la-Jacques-Cartier

Comme prévu dans ses règlements 
généraux, la SOLIDE de la MRC de La 
Jacques-Cartier invite toute personne 
résidant sur le territoire de La Jacques-
Cartier et représentant la société civile, 
à poser sa candidature pour siéger au 
sein du conseil d’administration de la 
SOLIDE.  

Toute personne intéressée à siéger au 
conseil d’administration de la SOLIDE 
est invitée à transmettre une lettre d’in-
tention ainsi qu’une copie de son curri-
culum vitæ à l’adresse suivante avant le 
28 février 2011 :

Madame Rachel Garnier,  
secrétaire déléguée 

SOLIDE de la MRC de La Jacques-Cartier 
60, rue Saint-Patrick,  Shannon (Québec) 
G0A 4N0

Téléphone : 418 844-2160, poste 300 
Télécopieur : 418 844-2664

Courriel : jcartier@jacques-cartier.com	
Prenez avis, tel que mentionné dans les 
règlements généraux de la SOLIDE, que 
l’analyse des candidatures sera soumise 
au conseil des maires de la MRC qui 
procédera à la nomination de l’admi-
nistrateur (trice) qui siègera au sein du 
conseil d’administration de la SOLIDE.

AVIS PUBLIC
APPEL DE CANDIDATURE

Comme prévu dans ses règlements géné-
raux, le Centre local de développement 
de La Jacques-Cartier vous informe que 
les postes d’administrateurs suivants, 
pour les collèges Affaires et Social, sont 
en élection cette année :

Affaires, secteur Tourisme	 1 siège

Affaires, secteur Agricole  1	 1 siège

Affaires, secteur Forestier  2	 1 siège

Affaires, Autres secteurs  
d’activités économiques 3	 2 sièges

Social, secteur  

Communautaire  4	 1 siège

À cet effet, les intervenants de ces sec-
teurs sur le territoire de la MRC de La 
Jacques-Cartier sont invités à soumettre 
leur candidature afin de siéger au conseil 
d’administration du CLD. Pour être dési-
gné membre, vous devez transmettre 
une lettre d’intention ainsi qu’une copie 
de votre curriculum vitæ à l’adresse sui-
vante avant le 28 février 2011 :

CLD de La Jacques-Cartier 
60, rue Saint-Patrick, Shannon  
(Québec)  G0A 4N0

Courriel : jcartier@jacques-cartier.com	

À la suite de la réception des candidatu-
res, le conseil d’administration du CLD 
recommandera les candidatures rete-
nues au conseil des maires de la MRC de 
La Jacques-Cartier pour nomination des 
administrateurs. Pour plus d’informa-
tions, veuillez contacter madame Rachel 
Garnier au 418 844-2358, poste 300. 

1 	 Le secteur Agricole regroupe les entreprises liées 
à l’industrie agricole.

2 	 Le secteur Forestier regroupe les entreprises liées 
à l’industrie forestière.

3 	 Le secteur Autres activités économiques 
comprend notamment, le milieu industriel, 
commerce, travailleurs autonomes et autres. 

4 	 Le secteur Communautaire se définit comme 
tout regroupement de personnes issues de la 
communauté, soutenues par cette dernière et 
mobilisées autour d’une problématique commune. 
Cette définition inclut des organismes ayant 
démontré qu’une part importante de leurs 
services est dispensée à la population de la MRC 
par du personnel rémunéré ou des bénévoles.

AVIS PUBLIC
APPEL DE CANDIDATURE
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Le Courant de La Jacques-Cartier

Un journal régional 
qui nous parle
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La MRC c’est quoi ?

Il faut savoir que la municipalité régio-
nale de comté (MRC) de La Jacques-Car-
tier a été créée au début des années 1980 
par l’adoption par le gouvernement du 
Québec de la Loi sur l’aménagement et 
l’urbanisme. Tout le territoire québécois 
est divisé par territoire de MRC, selon l’ap-
partenance des municipalités locales qui 
la composent. Le mandat premier de ces 
entités municipales régionales était l’amé-
nagement du territoire. Depuis, leur rôle a 
passablement évolué et leurs responsabili-
tés se sont multipliées. En 1998, toujours 
par législation, le gouvernement a créé le 
Centre local de développement (CLD) et en 
2004, ce même gouvernement a transféré 
la responsabilité du développement écono-
mique aux MRC.

Quelques domaines d’interventions de 
la MRC
- Aménagement du territoire
- Culture
- Sécurité publique
- Environnement
- Foresterie
- Développement économique
- Jeunesse
- Matières résiduelles
- Tourisme
- Développement social

C’est où ?

Formant le croissant au nord de la ville 
de Québec, la MRC de La Jacques-Cartier 
regroupe les municipalités locales sui-
vantes ainsi qu’un territoire non organisé 
(TNO) - terres publiques,  celui du Lac-
Croche. La superficie totale de la MRC est 
de 3 310 km2, dont 1 782 km2 pour le TNO.

Municipalités locales composant la MRC de 
La Jacques-Cartier :

- Sainte-Catherine-de-la-Jacques-Cartier
- Fossambault-sur-le-Lac
- Lac-Saint-Joseph
- Shannon
- Saint-Gabriel-de-Valcartier
- Lac-Delage
- Stoneham-et-Tewkesbury
- Lac-Beauport
- Sainte-Brigitte-de-Laval

C’est qui ?

Précisons d’abord que les décisions 
de la MRC sont prises par le conseil des 
maires. Constitué de chacun des maires 
des neuf municipalités locales qui le com-
pose, le conseil se rencontre une dizaine 
de fois par année. Il va sans dire qu’il est 

supporté par un ensemble de comités qui 
lui formule des recommandations sur les 
décisions à prendre.

Les mandats ainsi confiés à l’équipe de 
travail proviennent du conseil des maires, 
suivant des volontés qui sont propres aux 
besoins du territoire ou qui proviennent 
du Gouvernement, soit par des politiques 
ou des lois.

De bien petites réunions  en 1981 
avec deux seuls employés! La MRC et le 
CLD comptent aujourd’hui une équipe 
de 18 employés. Comme vous pourrez le 
constater au fil de votre lecture de ce pre-
mier numéro du Courant de La Jacques-
Cartier, nos mandats sont nombreux 
et diversifiés, de là l’importance d’une 
équipe solide.  

Les employés de la MRC de la jacques-cartier

 Patricia	 Anctil	F rançois Bissonette	 Valérie Blanchet	 Brigitte Bouchard	F rancine Breton	N atacha Castonguay	I sabelle Dionne	 Patrick Emond	R achel Garnier

	 Marc Giroux	 Steeve Grondin	 Pascale Hamel	 Stéphanie Laperrière	 André Leduc	 Caroline Paquet	 Michel Pilon	D avid Tremblay	 Agnes Verstraete	
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La MRC c’est quoi, où et qui?

Biographie de la MRC  

Conseil des maires : Première rangée (de gauche à droite) Marc Boiteau (Maire de Lac-Delage), Jacques Marcotte 
(Maire de Sainte-Catherine-de-la-Jacques-Cartier et préfet de la MRC de La Jacques-Cartier), O’Donnell Bédard 
(Maire de Lac-Saint-Joseph), Michel Beaulieu (Maire de Lac-Beauport et préfet suppléant de la MRC de La 
Jacques-Cartier). Deuxième rangée (de gauche à droite) Gilbert Thomassin (Maire de Sainte-Brigitte-de-Laval), 
Jean Laliberté (Maire de Fossambault-sur-le-Lac), Brent Montgomery (Maire de Saint-Gabriel-de-Valcartier), Robert 
Miller (Maire de Stoneham-et-Tewkesbury), Clive Kiley (Maire de Shannon)
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Indicateurs économiques de la MRC de La Jacques-Cartier 
Population 2010 : 35 463
Perspectives démographiques 2006/2 031 : + 24,4 %
Revenu moyen 2009 : 49 700 $ : 9e au Québec
Revenu personnel disponible par habitant 2009 : 31 631 $, 2e au Québec
Valeur moyenne d’une résidence : 224 076 $
Taux de chômage 2010 : 5.2 %
Taux d’emploi 2010 : 83.5 % : 2e au Québec
Mises en chantier 2010 : près de 850
Richesse foncière uniformisée 2010 : près de 4 milliards $

C’est un budget de 2 380 326  $ qui 
assure le fonctionnement de la MRC. En 
2010, le budget était de 2 328 966 $, c’est 
donc une hausse de 2,21 %. Une MRC se 
finance notamment de trois façons, soit 
par les quotes-parts, les subventions et 
les services rendus. C’est en vertu de 
la loi que les quotes-parts des munici-
palités sont réparties sur la base de la 
richesse foncière uniformisée (RFU). 
La RFU est la valeur foncière globale 
de chaque municipalité et varie donc 
chaque année. Pour 2011, les quotes-parts 
représentent 48 % du financement, les sub-
ventions 29 % et les services rendus 22 %.

En ce qui concerne les dépenses, le 
développement économique représente 
38 % du budget, la masse salariale 31 %, 
les projets et services professionnels 
15 % et les coûts d’opération, d’entretien, 
incluant le service de la dette, 12 %.

Le tableau suivant donne un aperçu 
de l’évolution du taux de taxe foncière 
si une MRC avait le pouvoir de taxation. 
On remarque une diminution et au cours 
des deux dernières années, une stabilité.

L’ABC du CLD

Si vous vous interrogez sur la fonction 
d’un CLD, sachez qu’il est votre meilleur 
allié et qu’avec son appui vous serez 
bien outillé. Le CLD est un guichet mul-

tiservices qui offre aux promoteurs les 
conseils nécessaires à la concrétisation 
du projet entrepreneurial. C’est une  
équipe dynamique qui guide  l’entrepre-
neur  dans toutes les démarches de la 
réalisation de son projet et qui l’accom-
pagnera dans la rédaction de son plan 
d’affaires, document essentiel pour bâtir 
une entreprise solide et viable.

Pour compléter la recherche de finan-
cement des promoteurs, le CLD offre 
aussi une variété de programmes d’aides 
financières adaptés à la réalité d’affaires 
du territoire, tels le Fonds local d’inves-
tissement, le Fonds local de solidarité 
(SOLIDE), le Fonds Jeunes promoteurs 
et nos enveloppes touristiques.

En 2010, le CLD de La Jacques Car-
tier a investi près de 310 000 $ dans les 
entreprises de la région permettant la 
création et le maintien de 35 emplois et 
générant des investissements totaux de 
760 000 $.

Développement économique 
et entrepreneurship

Le réseautage fait aussi partie du 
mandat de votre CLD. Les associations 
de gens d’affaires, les municipalités 
locales, les organismes régionaux et 
les grandes institutions financières et 
Fonds provinciaux constituent des par-
tenaires privilégiés. La base militaire 
de Valcartier constitue également un 
moteur économique important pour le 
territoire, avec plus de 6 000 emplois, 
militaires et civils confondus.  

En complément, le CLD travaille à 
développer et consolider le parc indus-
triel de Sainte-Catherine-de-la-Jac-
ques-Cartier. On y retrouve 22 entrepri-
ses qui  procurent 300 emplois. D’autres 
projets sont actuellement à l’étude, 
visant notamment les entreprises de 
haute technologie dans le créneau du 
bâtiment vert et intelligent. 

Consultez la liste des services dispo-
nibles au www.cld.jacques-cartier.com.

En constante croissance

Portrait de la MRC
de La Jacques-Cartier

Le financement
de la MRC

Le Centre local de développement

Acteur économique 
de la MRC

Dynamique et en mouvement, la MRC de La Jacques-Cartier connaît une croissance 
importante de sa population. Saviez-vous que depuis 2001, elle est passée de 27 000 habi-
tants à 35 463 en 2010, soit une progression de près de 31 % en 10 ans? Le groupe d’âge 
0-45 ans occupe près de 65 % de la population. Entre 2009 et 2010, elle a cru de 6,3 %.

Le Centre local de développement (CLD) est l’acteur économique de votre MRC. La 
mission du CLD est de promouvoir, soutenir et contribuer avec la MRC et ses partenaires, 
au développement économique et social et à la création d’emplois sur le territoire de La 
Jacques-Cartier.  L’activité économique s’oriente principalement dans le tourisme, l’agri-
culture, l’activité forestière, les activités commerciales de proximité, les services publics 
et la construction, les entreprises du secteur manufacturier, la défense et la sécurité.

Vivre dans un environnement sain 

La protection de l’eau 
source de vie

Si au début, les fonctions du chargé de projet en environnement étaient  limitées à la 
coordination de certaines activités liées à la gestion des matières résiduelles, son rôle a rapi-
dement évolué et pour cause. Qui ne se soucie pas de vivre dans un environnement sain?

Afin d’assurer une 

protection efficace des 

cours d’eau, un comité 

technique regroupant des 

représentants de chaque 

municipalité sera formé 

en 2011. En complément 

de cette initiative, la MRC 

envisage d’élaborer des 

partenariats afin d’ac-

croître ses connaissances 

et son expertise dans le 

domaine de l’eau et de la 

gestion des bassins ver-

sants.

Un gros dossier pour 2011 est sans 

contredit le Plan stratégique de dévelop-

pement durable. Cet exercice de concerta-

tion amorcé au printemps 2010, mise sur 

la collaboration de tous les intervenants 

du milieu et des élus de la MRC. Démon-

trant l’engagement des municipalités de la 

MRC à assurer un développement écono-

mique prospère et un milieu de vie sain 

à la population, un premier plan d’action 

sera déposé à la fin de l’année 2011. Les 

citoyens et citoyennes seront assurément 

informés de l’avancement dans ce dossier.



JOU RNAL LE COU RANT DE LA JACQU ES-CARTI E R |  Févr ier  2011 |  vol .  1 numéro 1
5

Les entreprises et intervenants touris-
tiques du territoire de La Jacques-Cartier 
sont invités à devenir membre du CLD 
– Tourisme Jacques-Cartier et/ou de 
l’Office du tourisme de Québec (OTQ), 
les deux organisations d’accueil, de pro-
motion et de développement touristique 
de la MRC de La Jacques-Cartier et de la 
région de Québec. En devenant membre, 
on peut bénéficier de différents services, 
dont des outils de promotion tels qu’un 
guide touristique, des cartes napperons 
(hiver/été), de la visibilité sur le site Web 
de Tourisme Jacques-Cartier ainsi que 
sur celui de l’OTQ.

En 2011, Tourisme Jacques-Cartier 
mettra en ligne un nouveau site Web 2.0, 
avec application iPhone.  Ce site permet-

tra à la région de se positionner, entre 
autres, à l’aide d’une carte géographique 
3D isométrique. Les touristes ainsi que 
la population pourront obtenir une mul-

titude d’informations pertinentes sur les 
activités offertes dans la région.

Surnommée « les grands airs de Qué-
bec », La Jacques-Cartier est une région 
touristique clé dans l’offre «  plein air/
nature » à proximité de la ville de Qué-
bec. En plus du Parc national de la Jac-
ques-Cartier, de la Station touristique 
Duschesnay et du Village Vacances Val-
cartier, on compte parmi les attraits de 
la MRC de nombreux terrains de golf, des 
stations de ski, des sentiers pédestres, des 
sentiers de motoneige, des pistes de ski 
de fond, du traîneau à chien, des SPAS, le 
centre d’entraînement de ski acrobatique 
Yves Laroche et plusieurs établissements 
d’hébergement et de restauration. Bref, 
le plein air à son meilleur, c’est ici, chez 
nous! 

Véritable source d’information sur 
les activités à pratiquer dans la MRC, le  
www.jacques-cartier.com est à ajouter 
dans vos favoris.

C’est à la fin de l’année 2006 que le 
transport adapté a débuté. Fonctionnant 
sur réservation, le service de répartition 
du transport adapté est depuis peu sous 
la responsabilité de la MRC. Le transport 
collectif est quant à lui disponible pour 
la municipalité de Stoneham-et-Tew-
kesbury depuis plus de 5 ans et pour 
les municipalités de Sainte-Catherine-
de-la-Jacques-Cartier, de Fossambault-
sur-le-Lac, Lac-Delage, Lac-Beauport et 
Sainte-Brigitte-de-Laval depuis le début 
de l’année 2010. 

 Ces services, subventionnés en partie 
par le Ministère des Transports du Qué-
bec, permettent aux citoyens de la MRC 
de se rendre à Québec et Sainte-Foy sur 
semaine avec un aller le matin et un 
retour le soir.

La Communauté métropolitaine de Qué-
bec songe à ouvrir ces services à l’échelle de 
la région métropolitaine de Québec. Bien 
sûr, nous vous en tiendrons informés.  

 Des initiatives remarquées

C’était du 16 au 22 septembre 2010 
qu’avait lieu la 19e Semaine des transports 

collectifs et actifs (STCA).  À l’heure des 
bilans, Accès transports viables ainsi que 
ses partenaires le Ministère des Trans-
ports du Québec et la Communauté 
métropolitaine de Québec, ont souligné 
l’implication de deux organisations, 
AECOM et Transport Collectif de La Jac-
ques-Cartier (TCJC) en leur décernant 
une mention spéciale.

Chez nous, le choix fut fait d’offrir la 
gratuité sur le réseau de transport pen-

dant toute la durée de l’événement. Un 
geste apprécié d’autant plus qu’il a permis 
de mieux faire connaître le service auprès 
de la population. Le TCJC dessert le sec-
teur de Sainte-Foy et la Colline parlemen-
taire à Québec. Depuis peu, le parcours a 
été revu à Lac-Beauport et permet désor-
mais aux usagers d’avoir accès au Termi-
nus RTC du Zoo. 

C’est pour souligner son implication, 
son audace et sa contribution à la promo-

tion de modes de transports collectifs que 
le jury a décerné au TCJC une mention 
spéciale  pour son édition 2010. Une belle 
reconnaissance qui vient couronner cette 
première année de démarrage !  

Pour connaître les services, horaires 
révisés et parcours détaillés du TCJC,  
consultez le www.tcjacquescartier.com 
ou appelez au 418-844-2160. Pour le 
transport adapté, composez le 1-877-
224-6174

La roue de notre économie

Le tourisme dans la MRC

Le Transport Collectif de La Jacques-Cartier remarqué pour ses initiatives

Le transport 
un service apprécié
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Le tourisme constitue l’industrie économique première de la MRC depuis plusieurs 
années. Environ deux millions de visiteurs y viennent annuellement pour y pratiquer une 
activité ou pour y séjourner. La MRC fait partie de l’Office du tourisme de Québec (OTQ) et 
bénéficie à ce titre, via une entente, des services d’une personne ressource dédiée aux MRC.

De gauche à droite : M. Francis Joud, Com-
munauté métropolitaine de Québec, M. Jac-
ques Marcotte, maire de Sainte-Catherine-
de-la-Jacques-Cartier et préfet de la MRC de 
La Jacques-Cartier, Mme Agnès Verstraete, 
MRC de La Jacques-Cartier et Mme Maude 
Lagadec-Gaulin, Accès transports viables.

Depuis 2005, la MRC met des efforts à développer le transport adapté et collectif à 
l’échelle de son territoire. 
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 « Bâtir l’environnement  
de demain »

Ce concours annuel est destiné aux 
écoles et maisons des jeunes qui sont 
invitées à inciter les jeunes à déposer des 
projets visant la protection de l’environ-
nement pour lesquels ils peuvent recevoir, 
lors d’un événement ouvert au public, des 
bourses provenant de commanditaires, 
pouvant aller jusqu’à 2 000 $.

 

« La carte de Noël régionale »

Ce concours qui chaque année sait 
nous mettre dans l’esprit des Fêtes, per-
met aux artistes du territoire, selon des 
catégories d’âge, de peindre des toiles 
thématiques de Noël. Les lauréats de 
chaque catégorie reçoivent un prix et l’un 
d’entre eux voit sa toile reproduite sur la 
carte de Noël régionale, transmise à tous 
les partenaires.

 « Gala reconnaissance »

En 2011, à la suite du Gala jeunesse 
2010, ce dernier sera élargi, en plus de 
comprendre des catégories jeunesse, 
des catégories entrepreneur et tourisme 
seront ajoutées. Des prix seront attribués 
aux lauréats choisis, lesquels seront remis 
lors d’un événement régional.

« L’Événement Découverte »

Une autre activité dont la MRC peut être 
fière, c’est l’Événement Découverte qui en 
sera d’ailleurs à sa 4e édition cette année. 

Connaissant un succès de participation 
sans cesse croissant, cet événement des-
tiné à l’ensemble des citoyens de la MRC, 
a lieu dans une municipalité différente de 
la MRC chaque année.

Au programme : jeux gonflables, spec-
tacles pour les jeunes, activités jeunesse, 
activités culturelles, souper gastronomique, 
soirée festive, exposants et bien plus encore!  

Nous vous invitons à surveiller votre 
courrier au printemps et à vous joindre à 
de nombreux autres citoyens pour venir 
fêter lors de cet événement régional.

Réunir la communauté

Les événements rassembleurs
De nombreux événement et fêtes jalonnent l’histoire de la MRC. Ceux-ci ont pour but 

de réunir la communauté, de tisser des liens, de faire croître le sentiment d’appartenance.   
Concours, galas, découverte, voilà des faits rassembleurs.

Les boursiers 2010 du concours Bâtir 
l’environnement de demain

Gagnants de la carte de Noël régionale

L’Événement Découverte

Pour consolider ses bases, toute 

société doit savoir miser sur sa jeunesse.  

C’est pourquoi depuis plus de 5 ans, le 

Conseil de la MRC porte une attention 

particulière aux jeunes citoyens et 

citoyennes de son territoire, en s’impli-

quant avec les municipalités locales et 

les maisons des jeunes, à stimuler leur 

participation citoyenne. Différents évé-

nements rassembleurs ont été organisés 

au fil du temps, dont des «  Jackfest  » 

et plus récemment, en 2010, un Gala 

jeunesse, où les lauréats de différentes 

catégories étaient récompensés.   

La jeunesse dans la MRC

Nos adultes 
en devenir

Lauréats du Gala 2010

Découlant notamment de la Politique 

culturelle régionale, plusieurs projets 

ont été initiés. Pensons à l’inventaire 

du patrimoine bâti qui permettra la 

protection des bâtiments considérés 

patrimoniaux ou encore à l’élaboration 

d’un livre portant sur l’occupation du 

territoire qui devrait être disponible au 

grand public à la fin de l’année 2011. 

Que dire des projets intergénération-

nels, de ceux destinés aux jeunes, de 

la précieuse collaboration des sociétés 

d’histoire? N’oublions pas la réalisation 

de dépliants portant sur les paysages et 

les circuits religieux ou ce projet d’en-

quêtes orales permettant de répertorier 

le savoir des citoyens et citoyennes…

Beaucoup de ces projets ont pu béné-

ficier de subventions dans le cadre 

d’ententes de développement culturel 

conclues avec le Ministère de la Culture, 

des Communications et de la Condition 

féminine.

L’agente de développement culturel 

accompagne également les municipali-

tés locales dans certains de leurs pro-

jets en culture.

Apprenez qu’un répertoire culturel 

est également disponible sur Internet. 

Un outil essentiel qui permet aux artis-

tes de se faire connaître. Invitation est 

faite à consulter le www.culturejacques-

cartier.com.  

L’identité culturelle de la MRC

Quand la culture 
tisse des liens

Depuis 1999, la MRC bénéficie des services d’une agente de développement culturel. 
L’identité culturelle contribue fortement au sentiment d’appartenance à un territoire. Le 
développement de la MRC, à travers une cohabitation harmonieuse de ses colonisateurs 
irlandais, écossais, anglophones et francophones, lui confère un caractère particulier.
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En effet, les individus, organismes, 
municipalités et villes du territoire ayant 
à leur actif une réalisation ou une initia-
tive en patrimoine culturel significative 
pour le milieu sont invités à soumettre 
leur candidature dans l’une de ces trois 
catégories :

1) Conservation et préservation (projet 
réalisé entre janvier 2009 et décembre 
2010)

2) Interprétation et diffusion (projet 
réalisé entre janvier 2009 et décembre 
2010)

3) Porteurs de tradition

En partenariat avec le Conseil de la 
culture des régions de Québec et de Chau-
dière-Appalaches, la MRC de La Jacques-
Cartier souhaite par ce concours, recon-
naître et promouvoir les réalisations de 
conservation et de mise en valeur de son 
patrimoine. C’est le samedi 18 juin pro-
chain que les réalisations seront récom-
pensées lors d’un souper champêtre qui 
se déroulera à Deschambault-Grondines, 
une municipalité reconnue pour son  his-
toire et son patrimoine.  La sélection des 
prix sera basée sur des critères communs 
aux trois catégories, soit  : l’intérêt et la 
pertinence patrimoniale, l’originalité, la 

qualité de l’intervention, le cheminement, 
l’impact, la signification pour la collecti-
vité, le rayonnement et l’intégration. 

Mise en candidature

Pas sorcier du tout de poser sa can-
didature  ! On doit   d’abord remplir le 
formulaire d’inscription qui se trouve à 
l’intérieur du dépliant des Prix du patri-
moine 2011. On joint au document   une 
lettre de présentation, une description du 
projet ou de la personne (dans le cas de 
la catégorie Porteurs de tradition) n’ex-
cédant pas une page, trois photographies 
numériques du projet ou de la personne. 

Les candidatures peuvent être soumises 
par le promoteur d’un projet ou par une 
autre personne ou organisation qui sou-
haite faire reconnaître les initiatives et 
réalisations de ce dernier. Les dossiers 
doivent être acheminés à la MRC au plus 
tard le 30 mars prochain.

Les formulaires d’inscription sont dis-
ponibles à la MRC de La Jacques-Cartier 
ou via le  www.mrc.lajacquescartier.
qc.ca. On peut aussi s’en procurer dans 
les différents bureaux municipaux. Pour 
obtenir plus de détails sur Les prix du 
patrimoine 2011, on communique avec 
Stéphanie Laperrière, agente de dévelop-
pement culturel, au 844-2160 poste 227. 

Période de mise en candidature

concours Les Prix  
du patrimoine 2011

Que de plaisir pour votre MRC que de participer à la quatrième édition des Prix du patrimoine des régions de la Capitale-Nationale et 
de la Chaudière-Appalaches ! Appel est donc lancé à déposer vos candidatures. 

Depuis juin 2002, c’est la Sureté du 

Québec qui assure les services policiers 

de notre territoire. L’entente traçant les 

grandes lignes et attentes est conclue 

avec la MRC, laquelle la supervise via 

un comité de sécurité publique formé 

d’un élu de chaque municipalité et du 

directeur du poste de police. Des priori-

tés d’interventions sont également défi-

nies annuellement. Plus localement, un 

« parrain » s’assure d’effectuer des suivis 

réguliers avec les conseils et administra-

tions locaux.

Incendie

Le 16 mars dernier, la MRC recevait 

l’approbation de son schéma de cou-

verture de risques par le ministère de 

la Sécurité publique. Ce schéma défi-

nit les normes minimales que doivent 

rencontrer les services incendie locaux 

afin de répondre aux huit objectifs des 

orientations ministérielles en matière 

de sécurité incendie. La supervision des 

mises aux normes est également sous la 

responsabilité de la MRC. Les services 

incendie, notamment les interventions 

et la prévention, sont assurés par les ser-

vices incendie locaux. La MRC compte 6 

services incendie couvrant les 9 munici-

palités du territoire.

La sécurité civile est actuellement 

sous la responsabilité des municipalités 

locales avec la collaboration du gouver-

nement. Selon les discussions en cours, 

les nouveaux objectifs découlant de 

l’adoption du projet de Loi sur la sécurité 

civile pourraient éventuellement être 

annexés dans le schéma de couverture 

de risques actuellement en vigueur … 

c’est un dossier à suivre.

Une responsabilité partagée

La sécurité 
publique

Responsabilité partagée entre la MRC et les municipalités locales, la sécurité publique 
comprend les services policiers, les services incendie et la sécurité civile.

L’aménagement du territoire est l’une 
des premières responsabilités de la 
MRC. Ce volet est large et comporte de 
nombreux éléments. Le schéma d’amé-
nagement édicte une série d’orienta-
tions et d’objectifs en matière d’amé-
nagement du territoire (ex. affectation 
du territoire, zones inondables, milieux 
sensibles, territoire d’intérêt, etc.). Le 
schéma d’aménagement contient égale-
ment des normes qui deviennent oppo-
sables aux citoyens une fois intégrées 
à la règlementation locale. Le schéma 
d’aménagement de la MRC doit s’avé-
rer conforme aux orientations du gou-
vernement du Québec et au cours des 
prochains mois, au Plan métropolitain 
d’aménagement et de développement de 
la Communauté métropolitaine de Qué-
bec (CMQ*).

Par ailleurs, lorsque les municipalités 
élaborent leur plan et règlements d’ur-
banisme, ceux-ci doivent faire l’objet 
d’un examen de conformité à l’égard du 
schéma d’aménagement. Le même prin-
cipe de conformité s’applique dans les 
cas où les municipalités veulent modi-
fier un de leurs règlements d’urbanisme.

En tant que gestionnaire du Territoire 
non organisé (TNO) du Lac-Croche, la 
MRC élabore les règlements d’urba-
nisme, émet les autorisations et permis 

requis et assure l’inspection municipale 
pour cette partie du territoire. La forêt 
demeure une préoccupation de l’amé-
nagement d’autant plus que 90 % de la 
superficie de la MRC en est couverte. 
Une étude sur la forêt urbaine est en 
cours de réalisation et les conclusions 
feront partie du plan d’action du Plan 
stratégique de développement durable.

La MRC, en collaboration avec les 
municipalités locales et le Groupe 
Altus, offre également l’accès à un sys-
tème d’information géographique (SIG) 
permettant d’obtenir certaines infor-
mations sur les propriétés, le tout sur 
un fond cartographique. Pour consulter 
le SIG visitez le http://gis.altusquebec.
com/municipal/v1/?mrc=220

C’est également dans ce volet que l’on 
retrouve la coordination des infrastruc-
tures régionales comme la piste cyclable 
Jacques-Cartier/Portneuf et les sentiers 
pédestres. Leur gestion quotidienne et 
leur entretien sont par ailleurs confiés à 
des organismes.

* La CMQ est un organisme métropo-
litain regroupant la ville de Québec, la 
ville de Lévis et les MRC de La Jacques-
Cartier, de La Côte-de-Beaupré et de 
L’Île-d’Orléans.

En conformité  
avec les orientations provinciales

L’Aménagement 
du territoire

Crédit photo : Vadim
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Condo de luxe, à deux pas du Campanille, 3e étage.
3707 Av. des Compagnons, P.D. 319 000$

LAC-BEAUPORT

NOUVEAU

Impeccable cottage, piscine creusée, cour sud-ouest.
46 Ch. du Godendard, P.D. 524 000$

BORD DU lAc
LAC-BEAUPORT

Bord lac Tourbillon, plain-pied hors-terre, magnifique terrain boisé
63 Ch. de l’Anse, P.D. 399 000$  

Beau cottage, terrain boisé + 23 000 p. c., sans voisin arrière.
106 du Bocage, P.D. 329 000 $

 

PAS VOISIN  

ARRIÈR
E

Terrain de plus de 40 000 p.c, Immense plain-pied, garage double
30 Ch. Plante, P.D. 449 000$ 

STONEHAM

NOUVEAU

NOUVEAU

STONEHAM

Imposant cottage, terrain 60 000 p.c.
2500 Av. Rivière Jaune, P.D. 509 000$

STONEHAM

POINTE DE STE-FOY

Impeccable cottage, cour intime
44 Montée Bois-Franc, P.D. 399 000 $

LAC-BEAUPORT

Maison en rangée, impeccable, clé en main.
     3424 Dubé, P.D. 244 000$ 

LES SAULES

Très beau duplex, 8pces 1/2 avec foyer et 4 1/2 au sous-sol. 
2 Stationnements P.D. 379 000 $.

MONTCALM

BORD DU lAc

Bord du Lac St-Charles, emplacement de rêve
112 Martin-Pêcheur, P.D. 539 000$

STONEHAM

 

VUE M
ONTAGNES

Vue imprenable, terrain intime + 62 000 p.c.,
34, Ch. du Godendard, P. D. 649 000 $

LAC-BEAUPORT

Secteur Lac Bleu, emplacement magnifique, terrain intime.
10 Ch. du Coteau,P.D. 229 000$

NOUVEAU
LAC BEAUPORT

NOUVEAU

VENDU
VENDU 

en 14 jou
rs

Appelez-nous pour une évaluation gratuite

Nous demeurons au Lac-Beauport depuis plus de 25 ans 
et avons une très bonne connaissance de Stoneham et du Lac-Delage

ÉQUIPEÉQUIPE
418 652-2000

*Certaines conditions sʼappliquent

DOMINIQUE BILODEAU
COURTIER IMMOBILIER

bilodeau.dominique@hotmail.com

www.andredrolet.com

info@andredrolet.com

ANDRÉ DROLET
COURTIER IMMOBILIER



La chroniqueLa chronique

Denis Rousseau
Propriétaire

Yvon Gingras
Directeur

IGA Alimentation A.D.R • 795, boul. du Lac, Québec  • 418 - 849 - 3674 
IGA Alimentation Raymond • 1580, St-Louis, Québec • 418 - 527 - 7758

IGA EXTRA Supermarché Famille Rousseau • 600, route 116, suite 200, Saint-Nicolas • 418 - 831- 5400

Jocelyne Bouchard
Aide-Gourmet

Service de coupe personnalisé, 
un privilège de .

Les marchands IGA et 
la Fondation sont de 

fi ers partenaires pour 
la santé du coeur.

Du 3 au 23 février 
passez chez IGA 

pour donner 
« Un 2$ qui va droit 

au coeur ».

Joyeuse 
Saint- Valentin 

à tous nos client s


